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magazines et matières à lire, ainsi ont eu l’avantage de les visiter, 
que des instruments de musique Le l ’alais de l’industrie donnait 
et accessories, pourvu qu’il n'y le plus beau coup d’oeil. Les niai- 
soit vendu, les soirs de fermeture, sons de commerce y ont fait cer 
que tels articles énumérés dans le tainement des installations magni­

fiques et dignes d’attirer l’attention 
| 9.—Le présent règlement ne des nombreux visiteurs qui défi­
rent d pas obligatoire l'interruption laient continuellement devant 
d’une . vente déjà commencée à leurs installations. Les troupeaux

j de tout genre étaient nombreux 
rè- cette année et magnifiquement re­

glement n’empêchera, pendant les présentés. Un a pu voir des mou- 
heures de fermeture, la vente ou tons de race qui auraient pu figu 
livraison d’effets requis dans le rer avantageusement avec ceux 
cas de mort, de maladie ou d’acci- exposés dans les différentes ex­

positions de la Province de Qué- 
au pré- bec. Quant à l'espèce bovine, elle 

sent règlement sera punie d’une a- était magnifiquement représentée 
mende n’excédant pas quarante par les races Ayrsshirc et ffols- 
piastres ($40.00), et du (paiement tein. La région est justement ce! 
des frais, et, à défaut de paie- le où ces races se sont développées 
ment immédiat de l’amende et des au cours de ces dernières années.

eirtpri-1 Rimouski et ses alentours sont 
n'excédant vraiment le berceau des races que 

I nous venons de mentionner dans 
12.—Le présent règlement en-J la province et c’est dire que le 

trera en vigueur dans les délais contingent des animaux de cette 
fixés par la loi. j race a été considérable à l'Expo

sition qui vient de se terminer. La 
, classe des chevaux si bien repré-

L’ C Y p n Q I T i n N  sentée appartenait pour la plupart
» » » ■  W w l  I I V 1 1  aux races Belge. Percheronne, Ca­

ri H DIMO! ! QUI " tie n n e  et Clydesdales enregis- UL nllY!ÜUOl\l trées. Ces chevaux de race étaient

Simple rapprochementAu C o n se il m u n ic ip a l De l’évaluation
L’idée chemine Lindberg. parti de New-York, est ar­

rivé au Bourget avec le succès que l’on 
sait. 11 ne mit à franchir la distance 
qui sépare ces deux points, que 33 heu­
res 30 minutes.

11 y a 431 ans, Christophe Colomb, 
parti pour découvrir l'Amcrique, mit 
1,080 heures pour faire un trajet sen­
siblement le même.

1,680 heures — 33 h. 30. Entre ces 
deux nombres tient toute l'histoire 
des progrès accomplis en moins d’un 
demi millénaire dans le domaine des 
transports.

Lundi, le Ou voit par l'article 667 du co­
de municipal que les conseils Je 
comté doivent en septembre exa­
miner tous les rôles d évaluation 
laits dans les municipalités locales 
du comté, constater si l’évaluation 
faite dans chacune de ces munici­
palité-, locales est proportionnée à 
celle faite dans les autres, et aug­
menter ou diminuer, 
besoin, le mtontant de l'évaluation 
portée au rôle de chacune de ces 
municipalités- du pourcentage qui 
lui parait nécessaire pour établir 
une juste pro]x,rtion entre tous les 
rôles d’évaluation faits dans le 
comté.

I.c conseil de comté ne peut pas 
touché aux évaluations individu­
elles d’une municipalité. Il ne peut 
qu’augmenter ou diminuer l’évalu­
ation totale.

Il ne peut non plus en aucune 
manière réduire le chiffre total des 
rôles d’évaluation faits dans le

seize septembre mil 
neuf cent vingt-neuf, à une séan­
ce générale du conseil municipal 
de la ville de Rimouski, tenue au 
lieu ordinaire des séances de ce 
conseil, à 8 lires, p. ni., sont pré­
sents : Monsieur le maire L.-j. 
Morcault, M.'l)., et messieurs les 
conseillers Alphonse Bella vance, 
Martin-J. Lepage, Joseph Desro­
siers, Camille Bérubé et Oscar 
Morisscttc, formant quorum sous 
la présidence de monsieur le

• e#
présent paragraphe.

f
Rien ne peut aboutir, réussir e t persister qui ne soit po­

pulaire. ('.’est mine vérité contre laquelle ne peuvent rien les 
volontés les ,plus fortes, et c’est lu revanche, 
vieille peut-être, des peuples, 
remment, iiluis imposent, lentement, sûrement, leurs désirs, 
ou repoussent ceux de leur dirigeants.

Et je viens d’apprendre, dfamis rentrant d’Europe, et à 
la lecture aussi de divers journaux, un petit fait qui me paraît, 
à cet égard, très significatif. il me cause grande joie, à moi.

Septembre! (l’est, qu Ire-mer, le temps le meilleur et le 
plus doux du. grand tourisme, et des luxueux repos de gens 
très fortunés. La saison bat son plein à Biarritz, tout autan! 
que, sous un ciel gris-bleu au charm e si prenant, aux bords 
encore fleuris du lac Léman.

Genève! Ville si française, de langue et de moeurs, 
ère à tous, et discrète en ses accueils. Elle était 

triste mu peu, jadis, aux temps déjà lointains d’avant-guerre, 
mais de si bon ton.

Les “jazz” n’y sévissaient point, et le cosmopolisme é- 
tait choisi et de la meilleure qualité en scs calmes hôtels.

bien changé depuis tantôt dix ans. Genève, mais 
c’est maintenant, sinon le coeur, le cerveau, à tout le moins, 
du mjondc, hormis, du nouveau, la plus.grande République.

On y parle, désormais, et officiellement, tous les langa­
ges humains, et même, bien qu’il fut peu commun jusqu'ici 
à l’humanité, celui de la raison.

l'heure de fermeture.
10.—Rien dans le présent

aussi, mcons-. 
Ils se laissent gouverner uppa- s'il en est

I dents.
11.—Toute i n f ractionmai­

re.
— La Debenture.I.e' procès-verbal de la dernière 

séance est lu et adopté.
I>e conseil reçoit les communi­

cations suivantes:
Lettre de l'ITon. Ministre des 

Affaires municipales informant le 
conseil que le délai pour ta vente 
des immeubles mentionnée dans la 
résolution du 9 septembre courant, 
est prolongé jusqu’au 1er novem­
bre 1930.

Rapport de l'Inspecteur sani­
taire municipal concernant l’ins­
pection des boucheries de cette 
ville.

1 rois nouvelles missions 
dans l’extrême-orientfrais, le délinquant 

sonné pour un terme 
pas deux mois.

sera

Comme il a etc annoncé, sept 
religieuses .Missionnaires de 1 liu- 
iiiacuiec-CtnicepUuii quitteront leu/ 
-uaisuii-.Xlcrc. a Uutreinunt, le 2S 
septembre, pour les missions loin­
taines. Llles prendront le train à 
ia gare W nidsur, a 0.45 lires 
theure solaire), pour se rendre à 
\ ancouver, ou deux de leurs

comte.
F.t voilà que disparaît le seul et 

uni ne prétendu intérêt nue peut 
avoir une municipalité locale à 
violer la loi. à s'exposer à des 
nrocédures indiciaires en annu­
lation du rôle d’évaluation, à é- 
valuer à vingt-cinq, trente ou tren- 
•e-cinn rour cent de la valeur ré­
elle. Dans beaucoup de munici­
palités on refuse de =e conformer 
à la loi. dans l ’espérance de payer 
lans ](-= dépenses du comté une 

moindre part nue celle qui devrait 
‘(Vitinternent être pavée.

Ce calcul estéil honnête?

.

M. Jatrfcs-J. Jessop, avocat, 
présente une requête des commis 
dé la ville de Rimouski deman­
dant qu’un règlement soit voté 
pour la fermeture des magasins, 
les mardi et jeudi de chaque se­
maine. Cette requête appuyée par 
plusieurs marchands" et un grand 
nombre de contribuables de la 
ville est reçue et prise en consi­
dérable par le conseil.

Il est ordonné et statué par re­
glement de ce conseil ce qui suit,

Elle a boeura de l’Hôpital Oriental : 
Sueur Samt-IMatlüas (.Ida Vin­
cent, Gananoque. UnU et Sueur 
baiute-Anne (Marie-Louise Gos­
selin, Stc-Sophie, Mégantic) se 
joindront à elles pour s embarquer 
sur l Un^prcss uf Aria le 3 octobre.

Soeur Saint-Mathias et Soeur 
Sainte-Anne iront chacune ou­
vrir un dispensaire dans la préfec­
ture des l ’eres du Séminaire cana­
dien des Missions Etrangères de 
l ’ont-\ iau, l une à l ’ailiien Tcheng 

■ et l'autre a Eakou. Quatre com­
pagnes leur seront adpointes, ce 

TI sont : Soeur Marie-de-la-Charhé 
luntion =mvant ce que peut reque- (Corinne Buurassa. St-Barnabé- 

:r>. justice envers les differentes Nor(U, Soeur Sainte-Elisabeth 
municipalités, nue. interet peut-on a;lanchc Ménard, Ste-Elisabeth, 
v.vr a persister a évaluer en bas Juliette). Sœur Saint-Denis (An- 

. e a valeur refile, les immeubles .^M arie  Dubé. St-Denis. Ka- 
:e h  municipalité locale- e muuraska) et Soeur Saint-Lazare 

tou: les conseils pouvaient (Juliette Rainville. Beauport).
co-norcndrc combien il e=t de leur ^oeur Clairc-le-Jésus (Exilda 
mteret comme corporation, combien côté. Montréal) se rendra à Tsang 

est de interet de la province, et Sing. près Canton, nouveau poste 
des contribuables individu-lü{l twnvs lcs ouvres missionuai- 

d évaluer chaque im- res sont u mire. Soeur Maric-de- 
. "a n eir.e, in-Poi (Jeanne Lamy, St-Barthé-

leine valeur, ils n hésiteraient pas ■ ]êmy> ira prêter 
n instant, par leur maire, au ron ' - 
cil de comté, à s'engager à évaluer

_____  des sujets remarquables tant par la
vigueur que par la beauté. Le pa- 

L’Exposition Agricole du comté villon de l’aviclture a été sans cou­
de Rimouski s’est terminées ven- t red it l'un de= plus intéressants, 
dredi. Elle a remporté un succès Les exhibits étaient partieuhère- 
marqué tant sur le côté financier ment nombreux et remarquable- 
que dans la sphère éducationnel- ment beaux. Le magnifiques pro­
ie. En effet près de 25.000 per- du it s horticoles attiraient aussi 
sonnes sont venues visiter cette foi- l'attention de la foule. Cette année 
re agricole vraiment intéressante encore les longues tables deoor- 

Les directeurs daient des plus beaux produits ma- 
sont surtout satisfaits du succès raichicrs que l'on puisse 
remporté du point de vue stricte- que la saison soit peu avancée, au 
ment agricole. Les exhibits de point de ve de la maturité des 
tout genre y étaient en grand fruits et légumes. En un mot cette 
nombre et brillaient ]>ar 1 "excel • F.xpodtion a remporté de toute fa­
ïence de leur beauté et de leur çon un éclatant succès. Pour clôtu- 
qualité. Cet immense succès a été rer comme il convient 
rendu possible par la coopération Exposition il va sans dire qu’il fal 
reçue des exposants et des visi- ' lait qu'il y eut des discours car au­
teurs. Aussi les éloges n’ont pas ' t rement la fête n'aurait pas été 
manqué au cours de cette Expo-j complète. En effet vers les 4 
sition de la part des représentants heures de l'après-midi l'imânense 
des gouvernements provincial et foule se dirigea vers 
fédéral et des officiels qui vinrent ( chaque année
visiter cette belle Exposition. guent la foule pour entendre des

population de Rimouski discours de la pârt des personna- 
I peut être fière non seulement de ges dont les noms suivent. Sur cet- 
,son Exposition mais encore des i- te estrade avaient pris place. Dr 

lions, ainsi que pour les mardi et initiatives et des dévouements com- Î..-.T. Morcault. président de l’Ex- 
îeudi de la dernière quinzaine de me ceux qU; ont rendu possible le position. Rév. Pierre Lebel. curé 
décembre. _alors que les magasins grand succès enregistré au cours de St-Donat et Médaille d'Ar- 
et autres etablissements de com- ^  cene semaine. Les directeur? gent. Alfred Dubé. secrétaire, 
mcrce pourront rester ouverts au (ic 1;i Société d'Agriculture du Notaire Hébert, de Montmagnv 
public le soir. _ _ recteurs de la Société d’Agricultu- l’Agronome Carignan. T.-A. Ste-

3- —Le présent règlement s’ap- comt£ de Rimouski méritent Marie, directeur de la Ferme Ex­
plique à tout genre et à toute catc- (le? félicitations. C’est avec des r érimentale de Ste-Anne de la 
govie de commerce à part les ex- ionisions comme celles qu’ils sa- Pocatière. Tous les directeurs de 
ceptions ci-après mentionnées. vcnt donner à une Exjwsition que la Société d'Agriculture du corn-

4- —Les établissements munis jn cause Agricole avancera de pro- té de Rimouski et une foule d’au- 
d’une licence pour la vente des li- gr>.s puisqu’elle est intimement très dont les noms nous échap-
queurs douces pourront rester ou- v- - l’action des foires de cette rent. T e premier à porter la pa- . . .
verts le soir comme par le passe. Unc mention honorable est rôle fut le Dr Morcault. Il com- none sommes nlus ri­
mais pendant les heures durant (,uc en particulier à l’intelligent ntença d’abord par offrir ses fé- "« one nos roles devaluation ne

put %  % :

pâtisseries, glaces et tabacs, les- Régionale Vricole du comté de Puis sc tournant vers M. Alfred *  a J'™1 (le. nécessite, nos pauvres
quels pourront être emportés. R.*. ;ki r  n'est pas étonnant Dubé. le nouveau décoré de la • ,x1Ur leurs bonnes félicitations à '"issmimaires mettent, leur confiait- 

5.—Le pharmacies pourront (’Exposition de Rimouski Médaille d’Or du Mérite Agricole. son endroit. Ce n’est pas. dit-il, ?” n 'cl., . lout <! a,K,rtl P°u.r T" =:-
aussi rester ouvertes le soir, les ' o r t c  chaque année des sue- il le complimente chaleureuse-; ,klUr la vaine gloriole qu’il a coin- , se dévouent cotps et aine, puis 
jours de fermeture c,-dessus men- . ». h,e en ph,s marqués sou- meut pour le brillant succès qu’il a couru lors du" récent concours a- ‘ • la k’enoros.te des amis des
tionnes. mais ces jours-la. durant . *dirccfion s; habile d’un homme remporté. Il déclare que c’est un | gricolv. c’était plutôt dans le but P®*s,ons ct, 9 e' tous lcurs diar.ta- 
lcs heures de fermeture, il ne j M Alfred Dubé. En cf- succès bien mérite puisque c’est le de stimuler les cultivateurs de sa ' t l ,mîu  rw es.
pourra être vendu dans les dites, nulle est classé dès main- résultat de plusieurs années d e L aroissv e,i particulier, de la ré- ' '%  ^ ev ro n t avec la plus
pharmacies, que des remèdes et ’ j lcs cultivateurs les travail constant ct intelligent. Il L ion ci général. M. l’abbé Lebel ' C<? qU=

* * * ! B i e e?mm mm# mmm mmades objets gcncralcment rcqu.s de lui_ 1 .’Exposition de Ri- natl qui a décroché la Médaille motiski depuis son origine et ter-
pour 1 usage du tabac, tels que pi- k; certainement été favori- (pArgent au cours du dernier m;m. par une jolie péroraison qui
pes, allumettes ct autres articles ™  ,a providence au point de co ncours agricole. Au Dr Mo- vallt ]cs acclamations de la
!lrr,;C|= JpnH ^^mirn-mx vue de la température car le temps rcaull succède M. le notaire lié- foule. 1 On demande un commis expe-
droUs ou ion \cnd journal!.. tcnu ^  beau ct a permis a bvrt. Il dit tout le plaisir qu’il c- M. J.-A. Stc-Marie, directeur rimenté dans l’épicerie avec bon-

une foule considérable de sc tenir prouve d’être venu assister à VEx- ,iP Ste-Anne de la Pocatière. h la nés références,
sur les terrains de l’Exposition position de Rimotiski. Tl joint ses demande du Dr (Morcault veut S’adresser à Casier postale 269, 
durant les quatre jours de cette félicitations à celles du Dr Mo- bien adresser quelques mots. Tntt-1 Rimouski, P. Q.
belle fête agricole. Le pavillon renuit à l’adresse de M. Dube et tile de dire qu’il félicite lui aussi
central a continuellement etc retn- (]u Rév. M. I.cbcl pour leur beau chaleureusement M. Dubé et M.
pli de visiteurs. Les exhibits y c succès. I! déclare qu’il était juste Vabbé Lebel pour leurs éclatants
(aient en nombre et en beauté. qm> ]t> clergé si dévoue aux in- succès. Tl traite tout pnrticulière-
Us étaient si nombreux que le vas- ércts agricoles soit à l'honneur ment de la culture de la pomme Pouvons disposer d’un certain 
te pavillon était complètement oc- p,and il s’agit de concourir pour de terre et dit aux cultivateurs ' nombre de parts avec réduction 
cupc. Pas un coin n'est resté va- établir ceux qui sont réellement présents que s’ils veulent reprendre1 appréciable dans la Cic d'Assu­
rant. Nos braves cultivateurs sem 1rs plus méritants quand il s’agit leur place sur le marché il leur rance Montcalm de Rimouski. 
blent avoir été. cette année sous le de travaux agricoles. D’ailleurs. fnU| suivre une méthode détermi- S’adresser à Casier postale, 269 
coup d’une plus grande émula dit-il, le clergé a toujours été le fi- née. Tl faut mettre de beaux pro- RIMOUSKI P. Q.
tion et désiraient certes_ faire de dèle ami du colon et (lu cultivateur dulls sur le marché et s’en tenir
cette Exposition unc des plus bel- Il félicite les organisateurs de l'E x- ; a de la classification fédéra- g
les encore tenues dans la ville de position pour leur beau succès e t , ]P M, Ste-Marie termine son in- 
Rimouski. Ivcs fermières étaient à hs invite cordialement à aller vis!- ' téressaut discours en félicitant les
leurs postes comme les années ter l’Exposition de Montmagny organisateurs de l'Expoition de
précédentes. Le Cercle des Fermiè- Van prochain. Le Dr Morcault ap- leurs sucres et formule l’espoir de

c’est un avoir que personne ne peut rcs de Rimouski ct de St-Donat pelle ensuite M .l’abbé Pierre Le- pouvoir venir à l’Exposition de' l’Exposition de Rimouski 
nous enlever et avec lequel on peut ont rivalisé de zèle ct de travail bel à la tribune. M. le curé de S t- , Rimouski l’an prochain. Le dernier année et dit que si rien ne l’cnjpê- 
accomplir de grandes choses. pour installer des produits qui ont Donat remercie sincèrement le Dr & porter la parole fut M. Carignan| ebe il reviendra l’an prochain mê-

—Les A ffa d it. faR l’admiration de tous ceux qui Morcault et le notaire Hébert agronome du comté de Montmâ-me s’il n'était pas invité.

'>

Au busard de ses vues, si élégantes en leur harmonieuse 
cl sobre mesure, on croise tous les maîtres du monde, et beau­
coup, aussi, des belles Madam es qui leur font le plus brillant 
cortège, et plus douce la vie, en leurs heures de loisir.

Les touristes, je veux dire surtout ceux dont une culture 
sûre a affiné le goût, et même les goûts, ont toujours beau­
coup aimé Genève, et je les en loue.

Jadis, ils y venaient tout seuls, ct y restaient au moins 
quelques jours.

F.st-il nV-me oratique?
T! faut répondre dans la négati­

ve aux deux questions.
Puisque le eon'eil de comté a le 

Iroît de modifier les rôles d'éva­

ut instructive.
voir biensavoir:

1.—Sujet aux exceptions ci- 
après mentionnées, tous les pro­
priétaires. possesseurs ou occu­
pants de magasin, et tous les com­
merçants et vendeurs quelconques 
devront, à compter de l’entrée en 
vigueur du présent règlement, fer­
mer leurs magasins ou établisse­
ments de commerce, chaque soir, 
à sept heures, les mardi et jeudi 
de chaque semaine, et devront les 
laisser ainsi fermés jusqu’à cinq 
heures le lendemain matin de cha­
cun des jours susdits.

y aura cependant ex­
ception pour les jours précédant 
immédiatement les fêtes d’obliga-

vic, maintenant devenue une course rapide, ne sem­
ble plus permettre d'aussi préioicux “farniente

Les touristes sont conduits à Genève, comme ailleurs, en 
puissantes voitures munies d’un gros moteur cl d'-uu guide 
averti. Plus besoin de savoir, à peine de penser, il faut, tout 
uniment, entendre un haut-parleur....

Dans sa tâche de paix, la Société des Nations est très u- 
tilcmcnt aidée par une oeuvre voisine, où l’on travaille infini­
ment et de la bonne façon.

Le Bureau International du Travail” est, en vérité, le 
rouage principal, et vital, de la machine compliquée qui s’ef­
force à Genève, de m aintenir sur terre unc paix nouvelle. 

Or. fait nouveau, tout nouveau en les annales du touris-

La cette beî.e

a de onle
les orateurs haran-

memc 
ellemcnt. 
meuble suivant

2.—Il La

main-forte aux 
‘ - Soeurs de la mission de Can- 

, . . .  . . , , . , : ton. et Soeur Saint-Pierrc-A-
immeubles /im itâ t la loi dans L ^ e  u.éocadie Landry, St-Jean- 

tontc=>= municipalités. J l’Evangéliste) se dirigera vers
S: tous le: conseils du corn e don-: rHôpital chinois de Manille, Iles 

Liment leurs ro!c= devaluation, philippines
, r.y ni1 r ' ?" aiigmentaient tous Donc il y a à pourvoir aux dé-
;p> ro ° ' . y  ■ . r °" . r- tT"" penses de voyage de neuf nouvel­
l e  conseils erraient =iir r meme !e, missionnaires canadiennes et à 
med nu mma-nvant mais le comte ;cl,r installation dans 
serait deux fois ni us riche, anpa • d’apostolat.
-m m e-t. ainsi nue ’a rrovince de rimmaculéc-Conception 
° ”"w  ^  pp cprr,,t vrir cette année trois missions en

Chine, à l’occasion de l’ouverture 
de leur première 
infidèle, le S

: nie intégral et organisé, les grosses voilures où l’on pense en 
coiiKmun à la volonté du “speaker”, s’arrêtent désormais, à 
la porte du Palais du Travail.

Les touristes descendant, et quinze minutes, — oui. le 
quart d’une heure, — sont consacrées à sa visite.

Mieux encore, des brochures, écrites en mille langues, 
leur sont distribuées qui disent les origines et le but, le 
fonctionnement, les résultats de l’oeuvre internationale où s'e- 
lnhorcnl les règles du labeur moderne ct les plans de la Cité 
future.

onr ■

leur champ 
Nos Missionnaires de

vont ou-

maison un terre 
septembre 1909, 

qui fut. c'est à remarquer, la pre­
mière fondation 
Chine.
les attendent dans

Ce fait, ce simple fait ne représente rien de moins qiifunc 
grande conquête à l’actif de l’Idée de Paix. Il traduit, pour 
tout ce qui s’y rapporte, un intérêt nouveau et sans cesse 
croissant.

■

canadienne en 
Des oeuvres nombreusesVi­

ces nouvelles 
: ouverture de chapelles, 

ouvroirs. crèches.
C’est de la propagande, au bon sens du mot,—et de la 

meilleure.
Réjouissons-nous.

missions

L’idée chemine...
C.-A. B.

si vous placez des argents dans 
de obligations lorsque vos paie­
ments chez vos fournisseurs sont 
en souffrance.

Vous détruisez votre crédit mo­
ral, si vous achetez une automo-

Le Credit Moral
?

T.c crédit mjoral d’un homme 
dans les affaires est précieux.
C'est pourquoi celui qui sait en ap- hile de promenade au détriment de 
précicr la valeur inestimable prend
tous les moyens possibles pour Vous détruisez votre crédit mo- 
bicn 1 établir. f ral. si vous n’assurez suffisamment

I.e crédit moral (1 un homme vulru S(ock contre les pertes par le 
c’est son honnêteté a toute epreu- fcu
vc. c est sa droiture invariable. You détruisez votre crédit tou- 
c’csl sa ponctualité. _ _ tes les fois que vous commettez

II n est pas nécessaire d être ri- ([cs actes contraires à l’honneur, 
cbe. d’avoir de forts montants cl ar- ]a droiture.

grandes propriétés pouf jouir cl’ivi J ' *  J s"%»rnisscl,rs"vous

7, A  TL . S T H i T *
d une façon tonne c, ( e c i  s ^handise, votre assortiment dcvicn- 
engagements detre droit dans-dra incomplctf vous perdrez vo-

""volts l i e , ™  « r c  credit m e  «  TO,'S
ral auprès de vos fournisseurs si banqueroute.
vou faites des réclamations injus- Et vous auriez pu éviter ce de- 
tifiables sastre; vous auriez pu vous créer

Vous nuisez à votre crédit mo- ""  1,cl avenir; vous auriez pu éta- 
ral si vous ne répondez pas aux bhr vos enfants, s, seulement vous 
lettres qui demandent unc réponse.,aviez eu. lorsque vous avez cony- 

Vous détruisez votre crédit mo-1 '" pncc a faire du commerce, la pre-

"°- S3.V3S A  SJt
Vous détruisez votre crédit mo- solidement votre credit moral, 

m] si vous ne rencontrez pas en Un homme qui jouit d’une bon 
plein ou en partie, un billet que crédit, qui connaît son affaire, 
vous avez signé, ou unc traite que qui achète avec prudence, qui chcr- 
vous avez acceptée. clic à sc renseigner sur les divers

Vous détruisez votre crédit mo- mcrchés qui l'intéressent, est loti­
rai si vous donnez des chèques jours assuré du succès, 
sans fonds. La concurrence qui prévaut de

Vous détruisez. votre crédit mo- nos jours demande une attention 
ral. si vous présentez un état men- de tous les instants, 
songer de vos affaires pour ob- Nous supposons que vous êtes 
tenir du crédit ou des délais pour dans les affaires pour y rester, 
vos paiements. poury faire votre vie. Pourquoi.

Vous détruisez votre crédit mo-j alors, ne pas prendre les moyens 
ral si vous spéculez à la bourse ou de réussir. La satisfaction du sec-

vos créanciers. va-

A-

O.

On demande
) ,

ces procure non seulement la joie, 
mais à sa suite, vient le bien-être.

Apportez un soin jaloux à vo­
tre crédit moral. Prenez la réso­
lution, dès maintenant, de faire 
tout en votre pouvoir pour l’acqué-

Aubaine
rir.ncur

Si vous suivez ce conseil, vous 
verrez, avant longtemps, vos affai­
res s’améliorer. vous constaterez
l'attention que vous portent vos 
fournisseurs, vous vous aperce­
vrez des avantages qu’ils vous of­
frent et vous apprécierez la va­
leur de votre crédit moral par les 
profits plus grands qu’il vous 
]>crmcttra de faire.

Le crédit moral, c’est la fortune,

Rien qu’il sc dit pris à l’im- 
provisto, il se tire très bien d’af­
faire. Il complimente à son tour 
M. Diilié et l’abbé Lebel. H sc dit 
enchante d'avoir pu venir visiter

cette
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dio que nous o ffre  la compagnie 
Marconi sont remarquables à cau­
se de la perfection de leur tonalité 
et la précision de leur reproduc­
tion. Ils sont réellement un tri­
omphe.

Ils reproduisent les ondes avec 
douceur et donne toutes les notes, 
hautes et basses, avec une exacte 
précision et dans toute leur im­
peccable ampleur.

riu icu rs modèles sont offerts 
eu vente et déjà ils sont devenus 
les favoris du public amateur.

Le depositaire de M arconi pour 
l'E st de la province de yuébec es:
M. G.-A. Vandry, 66, rue St-Jo- 
seph, yuébee.

Nous aurons occasion, dans nos 
prochains numéros, de donner à 
nos lecteurs des détails plus com­
plets sur les divers nouveaux m o­
dèles de radios Marconi. '

En attendant nous croyons à 
propos de conseiller à tous ceux 
qui désirent se procurer un radio 
de ne pas faire leur choix avant 
d ’avoir vu, entendu et comparé 
les célèbres appareils iMurconi.
Ces appareils sont en vente dans 
les principaux centres.

Dans les territoires où il n’est re de la chasse pour ces oiseaux se- 
pas encore représenté, M. Vandry ra continuée encore longtemps, à 
accepterait de bons représentants, moins que leur nombre assure aux 
S ’adresser à G.-A. Vandry, 66. Autorités qu’une saison fermée li­
eue St-Joscph, Québec. mitée peut être encore permise.

ils reviennent devant le même re ­
présentant de la république qui a 
pour emblème le m arteau et la 
faucille et l ’en avertissent. C’est a s ­
sez pour rendre à  chacun sa li­
berté chérie. Même, le ‘‘non pos- 
sumus” d ’un des conjoints suffit.

Enfoncé l’Ottoman de Constan- 
Enfonccc l'Américaine

Notes pourLes mariages en 
costumes de bain ©es experts en science domestique ont 

disposés ces rayons

les Chasseurs
(Commtuniqué)

iVont-ils devenir populaires ci 
remplacer les coutumes 

d'autant
■ f :E n  réponse aux  nombreuses de­

mandes à son Bureau, L ’Associa­
tion de la Province de Québec 
pour la Protection du Poisson et 
Gibier, désire faire rem arquer qu’­
il y a une saison fermée pour le 
pluvier, courlis, et autres oiseaux 
à pattes jaunes, ceci d ’après l'acte 
des Oiseaux M igrateurs passé en­
tre le Canada et les Etats-U nis.

Le seul oiseau de rive, ou échas­
sier, qui peut être tué, est la bé­
cassine appelée techniquement la 
bécassine W ilson ou localement le 
“Jack Snipe”.

Cette saison fermée fût mise en 
vigifCur il y a quelques années par 
suite du fait que ces oiseaux d e ­
venaient rares.

Ce magnifique oiseau-gibier, le 
courlis eskima qui émigrait il y a 
des années par centaines et mil­
liers. est pratiquement disparu 
comme résultat de la chasse.

Il est à espérer que la fermetu-

.**
tinople !
de Kanses-City. Il faudra qu’un 
Yankee en mal de records trouve 
encore mieux un fait de mariages 
et de divorces qu’en Soviétic...

M IS T IG R IS
—L ‘Autorité Nouvelle

i,D ’aucuns prédisent que le ma­
riage. tel que célébré de nos jours, 
sera bientôt une chose du passé, 
de ces choses qui amuseront* nos 
fils, lorsqu’ils auront vingt ans.

Certes, on a déjà pu voir les 
mariages les plus étranges, célé­
brés au milieu des circonstances 
le plus inattendues. Ainsi, le siè­
cle passé a connu les fameux ma­
riages dcG retna Green, qui ont 
soulevé d’étranges problèmes de 
droit international privé.

Gretna Green est ce village d ’E ­
cosse qui doit sa célébrité aux ma­
riages qui s'y contractaient jus­
qu’en 1848 devant le forgeron, se­
lon une légende accréditée, sans 
conditions de domicile ni de pu­
blicité, en vertu d'une loi spéciale 
remontant à plusieurs siècles.

Antibes (France) va-t-elle con­
naître la metric célébrité que Gret- 
na-Green, et le maire de cette sé­
duisante plage la même renommée 
que le forgeron écossais ?

Oyez plutôt.
Donc. M. le maire d'Antibes 

voyait arriver dans l’établissement 
municipal deux jeunes gens — 
jeune homme, une souriante jeu­
ne fille —  vêtus simplement d ’un 
maillot de bain ruisselant.

Le jeune couple venait du bain 
et une bande joyeuse, 
sommairement, l'escortait.

Un peu estomaqué, le maire de­
manda à ces jeunes gens ce qu’ils 
désiraient. Peut-être

1

Frigidairedu i
i

mIls sont spacieux, 
amovibles et à une hauteur 

commode

Accidents d’Àutos r e nX * P. 'iTAVyA  1 heure  ou 1 ou discute dans 
les m ilieux de tourism e, 1 avantage 
ou te désavantagé de 1 abolition des 
lim ites ue vitesse, le nom bre des 
accidents d autom obile s am pli lie, 
chaque jo u r, plus g rave et plus tra ­
gique. Les accidents ne sauraien t 
e lle  attribués, chaque fois, à  la 
vitesse. Les causes du dérapage, 
de la collision, de la culbute d ’une 
auto  sont m ultiples, inattendues, 
souvent inexplicables.

Ces deux derniers jours, une 
vingtaine de personnes ont été 
victimes d ’accidents d ’auto. 11 y 
en a eu dans la ville, dont l’un 
provoqué par un chauffeur, qui, 
dit-on, était ivre. 11 y en a eu 
sur les grandes routes, dont l'un 
particulièrem ent tragique, parce 
que la famille est connue: Mlle 
M arie Larin, fille unique du doc­
teur Larin, tuée au guidon de su 
voiture, en revenant de Carleton 
où elle avait villégiaturé.

Le chef d’un garage, situé dans 
la banlieue, déclare que les acci­
dents rapportés aux autorités et 
racontés dans la presse ne sont 
que le petit nombre des accidents 
île toutes sortes qui se produisent, 
tant dans la ville que sur les rou­
tes de campagne du district.

.O n suggère parfois d ’imposer 
des examens plus sévères pour 
l’obtention des. permis de conduire 
surtout quand il s'agit des chauf­
feurs de taxis, de camion- etc.. 
mais si l’on appliquait avec plus de 
sévérité les règlements déjà exis­
tants. si l’on avait moins de mé­
nagement pour les délinquants, les 
accidents seraient peut-être mriin? 
fréquents et l’automobiliste p ru ­
dent circulerait avec moins d'inqui­
étude sur nos grandes routes.

—La Patrie

3 IÜ ; •CD* f;ENDEZ-VOUS bien compte de l'importance 
des rayons biens disposés du réfrigérateur 

électrique que vous achetez. Rappelez - vous 
que vous vous servirez bien des/fois par jour 
de ces rayons. Assurez-vous qu'ils sont bien disposés, 
convenablement espaces et placés à la hauteur la plus 
commode.

Les rayons du Frigidaire sont espacés pour les grands 
récipients. On les enlève facilement pour les nettoyer. 
Et surtout, ils sont élevés à une hauteur commode. Ils 
éliminent par là toute nécessité- de se baisser.

A l'extérieur, le Frigidaire est arrangé- pour vous donner 
un service commode, exempt de souci. Tout le mécanisme 
est à l’Intérieur du cabinet, hors d'état de nuire. Il vous 
donne le surplus d’énergie qui sauvegarde toujours les 
aliments . . . même durant les jours les plus torrides ou 
dans les cuisines les plus chaudes.

E t le Frigidaire vous offre plusieurs autres caractéristiques 
exclusives. H vous fournit le nouveau ré- -ni;,tours du froid 
. . . u n  moyen d’activer la congélation clés cubes dé­
glace et des desserts. 11 vous donne les plateaux de 
gélation auto-sccllcurs. 11 vous donne la beauté du lini, 
la ligne et la couleur. 11 vous donne une valeur que le 
Frigidaire seul peut donner.

R Lé
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TER R E A V EN DRE E T  M AISON 

A LOUER
rang entre Rimouski et St-A naclet 
Aussi maison moderne à louer rue St- 
Hubcrt.

S'adresser à la maison de feu Achille

K
Terre de deux arpents de front sur 

quarante de profondeur, avec maison ' Lavoie rue St-Hubert Rimouski. 
neuve et bonne grange. Située au 3ième No. 25-26-27-28

vêtue aussi c o n -

|1

ni
C M - * » - M o d M e  A P - M —  
K nnil de porcelaine Tm- 
T o n e: ea rn ltu re  ém aillée  «■ 
porcelaine u n i  juin le ; i l  
l*ls car. d 'esp ace  de l a f  e u ;  
fourn it 54 cubes d e  e lse#  
p leine g randeur. M u a i  4 a  

rég u la teu r d u  h e M ,

se souvint-ii Arrêtez à nos salles d’exposition, 
parier des prix remarquablement bas et des conditions 
généreuses de la General Motors.

Laissez - nous vous
a ce moment précis que son titre 
lui donnait des pouvoirs de police 
et que la morale municipale pou­
vait être choquée par la tenue trop 
estivale des visiteurs.

M. le maire n ’était pas encore 
revenu de son

û
LE NOUVEAU G Y P R O C

n<r— \  PERFECTIONNÉ

Venez aujourd’hui
A

Le Frigidaire seul vous fournira ces 
caractéristiques merveilleusesétonnement qu’il 

entendit la douce voix de la sou­
riante jeune fille m urm urer : 

“Nous venons nous adresser à 
1 office de l’état civil. Je  suis miss 
Hilda von Herrlich.
City (U .S .A .). Je  désire que 
m ’unissiez à mon fiancé. M . M au­
rice Cliabom. de Constantinople.” 

M. le maire fronça le sourcil. Il 
crut à une “galéjade”.

Il demanda les

8Résistance
Plus
Grande

\-

; - t 3 Des rayons alimentaires à une 
hauteur commode . . . sans qu'il 
soit nécessaire de se baisser.

4 Des plateaux à glace auto- 
scelleurs hi crêtés . . . qui gardent 
le froid intense à l’unité de 
gélation.

5 Un surplus de courant . . . qui 
garde les aliments frais et sains . . . 
quelque chaude que soit la
pérature.

1 Le régulateur du froid . . . qui 
active la congélation des cubes de 
glace et rend possible de nombreux 
de nouveaux desserts.

6 l'ne opération silencieuse 
vous ne l'entendez pas se mettrez* 
marche, arrêter ou fonctionner.^ \ /  Épais 

\  Vde VgX

1 ■■T • ' *3

Ijv&i 7 Dr nouveaux has prix . . .  
rendus possibles par la populetM 
insurpassable et la quantité de 
production.

Se prête 
à tout 
traitement 
décoratif

de Kansas- > < A Ivous
< con-v.- 2  De beaux cabinets . . .  parfaite­

ment proportionnés . . . dont le 
mécanisme, bien que complètement 
caché, est quand même facilement 
accessible.

I

m
8 Les conditions généreuses de 
paiement de la General M otet! 
. . . qui lui permettent de se payer 
par lui-même tandis que vous

VÆP-t!»-- ëâ&gS; "
. /Nouveau

Bord
\  I Perfectionné

papiers exiges 
par !c Code napoléonien. On les 
exhiba Avec aisance. Q uatre jeu­
nes gens se détachèrent de la 
troupe des joyeux baigneurs et dé­
clarèrent qu'ils étaient là pour 
vir de témoins.

Le maire eut du reste le temps 
de se rendre compte que toutes les 
formalités exigées par la loi fran­
çaise avait été remplies. Il dut 
donc s’exécuter. Ht, ferm ant les 
veux, il déclara unis par les liens 
du mariage Mlle H ilda von 
Hcrrlich. de Kansas-City (U .S.A .) 
et M. Maurice Chabom, (sujet o t­
tom an), de Constantinople, ville 
où les fiancées se présentaient au­
trefois voilées de la tête au pied. 
(Que les Turcs sont changés !)

E n  Soviétie. c’est encore ç>lus 
modern-style. Les postulants n'ont 
plus qu’à se présenter au fonction­
naire préposé aux mariages et à 
faire enregistrer leur union. Lors- 
qu’ils en ont assez l'un de l’autre.

tn  servez.

INCOM­
BUSTIBLE 1 /  Xfii F R I G I D A I R EvL.Le triomphe

GYPROÇ?er- de Marconi S i l e n c i e u xL E R E F R I G E R A T E U R E L E C T R I Q U E

O

U n ne pouvait pas choisir un 
qualificatif plus approprié pour les 
nouveaux appareils de radio M ar­
coni, car leur fabrication est un 
véritable triomphe.

En effet, le nom de Marconi 
s’élève aujourd'hui au-dessus de 
tous les autres connue un symbole 
dans le domaine de la télégraphie 
sans fil et de la radio:

La vision et le génie de M arco­
ni nous ont donné le sans-fil qui 
rend des services inappréciables 
sur mer comme sur terre, ils nous 
ont donné le radio qui contribue à 
la diifuion des arts et des sciences. 

Les nouveaux modèles de ra-

Goulet &■ Belanger,
8 Rue la Couronne, Québec.

Lia Compagnie de Pouvoir du bas St-Laurent. 
RIMOUSKI

2 1 « -f 1

En V ente Chez
R im ou sk i, Q ue.

M atan e, Q ue. 
M on t J o li, Q ue.

H. G . Lepage -  -  -
G agnon  & Frère, L im ited  
A. C. Landry, L im ited

i
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"Pouvoir qui dit
‘  suivez

premier  tout
auto sur la route

\!“Fait s» 
la Mais
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W mJCLH O T E SSE  avisée profite de  
to u te s  les o cca sio n s pour d o n ­
n er à sa ta b le  u n  cach et d ’in ­
d iv id u a lité .

E lle prépare tou jou rs e lle -  
m êm e ses garn itu res de sa lades. 
E lle  préfère créer ses propres 
d esserts  e t  com p oser ses pro­
pres m arin ad es à la m ou tard e.

E lle p eu t a in si faire e lle -m êm e  
ses  co m b in a iso n s  de lég u m es et  
s ’assurer q u e  ceu x-c i so n t  fer­
m es e t frais. Elle p eu t n ’e m ­
p loyer q u e ce q u ’il y a de p lus  
p u r en  v inaigres, p im en ts , 
ép ices. E l, d é ta il le  p lu s im ­
p o rta n t, e lle  p eu t d on n er à ses  
m arin ad es c e tte  saveur p iq u a n ­
te  in su rp assab le  c l  in d isp en ­
sa b le  q u e  l ’on  o b tie n t q u ’avec 
u n e  véritable v ie ille  m ou tard e  
an g la ise  te lle  q u e  la CO LM AN!

T oiture X I *
*Remarquable parmi les nombreux perfec­

tionnements dans le nouveau McLaughlin* 
Buick est l’augmentation marquée de pouvoir 
fournie par le nouveau moteur McLaughlin. 
Buick à soupapes en tcte.
Ce fameux nouveau moteur développe 98 
chevaux-vapeur dans les séries de 124 et de 132 
pouces, et 60Vz chevaux-vapeur dans la série 
de 118  pouces, assurant ainsi une réserve sura­
bondante pour tout besoin de l’automobilisme.
Cette augmentation considérable dans le pou­
voir, réunie à d’innombrables raffinements, 
non seulement dotent le nouveau Mc- 
Laughlin-Buick d'une accélération sans 
rivale, d’une facilité dans les côtes et de vitesse, 
mais lui assurent une nouvelle souplesse, et 
une douceur veloutée . . sans aucune aug­
mentation dans la consommation de l’essence!
Voyez le nouveau M cL augh lin -B uick  
aujourd’hui! Comparez la beauté de ses nou­
velles Carrosseries par Fisher. Eprouvez l’essor, 
la vitesse, le pouvoir dans les côtes, la douceur, 
la flexibilité! Alors, vous aussi, acclamerez le 
McLaughlin-Buick comme la plus grande 
valeur d’automobile au monde.

ECONOMIE
i l C

“ R i b - R o l l ” T TLe N o u v eau  C lo u  " L e J  
H e d “ . Scelle p a rfa item en t 
le trou  du  c lo u . N I  ro n ­
d e l l e .  ni perte .

P la fo n d  M é ta lliq u e . A 
l ’ép reu v e  d u  feu . F acile  
de  p o sag e. Jo lis  dessins.La plus grande valeur du Canada 

en fait de toiture
A ugm entez In valeur de votre p ro p rié té . Em belllnsez-la 
avec lu jolie, d u rab le  e t  p e rm a n e n te  T o itu re  “ Econo­
m ie "  Klb-RoV.' à  l'ép reuve du feu . <1æasss
Fabriquée  dan» la m a rq u e  “ C ouncil S ta n d a rd "  en  feu il­
les de 5, 6, 7, 8, 9 e t  10 pieds de  longcur, avec sep t côtes 
seu lem en t. Ne cou le  pas.1 F acile  de  posage. Se recom ­
m a n d e  pou r couvrir e t  lam brisse r les m aisons, g ra n g e s , 
. om ises, garages, e tc .

H A R IC O T S  M A R IN E S

IL n lcv es  1rs file «le I» 
n i o it i f  d rn i i -« |i ia r t
«le l i a r l r o te  v e r te  b ie n  
te rn ire e . je te a - le e  «lune 
u n  r h e u i ln m  «l*eau 
b o u il la n te ,  a j o u t e s  1 
c u i l le ré e  à  th é  «le eel e t 
la laeex  b o u il l i r  25 m i­
n u te * . K g o u ttc *  «fane 
u n e  p aaao ire . 
r e f ro id ir  e t  m e t te s  e n  
h o ra u a .  S a u p o u d re *
lé g è re m e n t «le c a y en n e»  
a jo u te *  1 c u i l le ré e  è  
ta b le
C o lm a n , 1 c u i lle ré e  à  
t a b le  «le r a l f e r t  h a c h é  
e t  co u v re*  le  t o u t  d e  
f o r t  v in a ig re  d e  c id re .

\Sfc
N o u s  fab riquons au ss i la  m a rq u e  "S u p e r io r"  fc cinq  
e t  s e p t  c ô t e s .

L atte  m é ta lliq u e  " E c o n o ­
m ic " .  Est U  seu le  q u i 
p u isse  ê tre  fo u rn ie , posée 
et p lâ trée  aussi bon m a r­
ch é  q u e  la  la tte  «le ho  ta.

Equipez v o tre  
ces efficaces 
ven tila teu rs .

ven te  p a r to u t. P ou r estim é  g ra tu i t  donnez la  lon ­
g u e u r  d v  f a i te  e t  des chevrons. M alles le coupon  pou r
éch an tr .'

S u n c c  «vie 
e t d u rab le s En

la is se s
l#ns, e tc .

I• i
MURS LATERAUX METALLIQUES DALLES ET BALLOTS 
PLAFONDS METALLIQUES BARDEAUX METALLIQUES 
GARAGES METALLIQUES TOLE ONDULEE ET UNIE
TOITURKJ"ECONOMIE" LAMBRIS METALLIQUES
LATTES METALLIQUES PUITS DE LUMIERE

CORNIClIftS ' Î S i l y  RESERVOIRS

M ou ta n in«le

■  K  V e u ille s
m ’a s t o y a r  

W  de* Imprimé* 
r  descriptifs ainsi 

que des éch an til­
lons de: C lou l ed 

Iled " 0;T o ltu re" E co- 
nom l«"Q ; L attes "Eco- 

r  n oro leM Q ; marquez le.-. 
Itern e  déaT rés. M a rq u e /  

aussi les produits qui vuun 
Intéressant sur la l is ts  ci-Jointe 

at a ttach es mu coupon-

M- 14-t-XtCF

NOUVEAUX BAS PRIXGRATIS — Faites venir un exemplaire de notre livre contenant 
maintes recettes pour faire d'excellents et merveilleux hors-eT oeuvre 
et marinades.

Eastern Steel Products
J i m i t c d

M enteignci-vout but  fe M ode / d d d  è  C réd it G M  A C

PRODUIT DE LA GENERAL MOTORS OP CANADA, LUSTED

1335 Ave. D élorlm ier - Montrée!
Au tr i-  usina, à  f t u t o .  M T o n a l e/«MOUTARDE COLMAN NiG ARON & THERIAULT RIMOUSKI 

RIMOUSKIsur
« . t a r a .F acilite la Digeatiem EUIL EST MEILLEUR P A tC B  O i n t  EST C A N A D IE N
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Aucun au tre  thé  vert 
possède cet arôme délicat

L e c a n c e r«y
Le cancer est une maladie dont

l’origine remonte aux anciens 
temps. Elle est décrite dans les 
vieilles écritures.
tout récemment que l’on a constaté 

: que les divers tissus dont le corps 
est form é sont composés d ’une seu­
le espèce de cellule, tous provenant 
d 'une cellule primaire. Les can­
cers sont formés de la même nia- 

' nière. Si le cancer débute dans 
1 l’estomac et s’étend au foie, il 
I prendra la forme des cellules de 
l'estomac et non pas celles du foie.

Généralement, les cellules du 
corps se divisent, elles croissent, 
mûrissent et, enfin, elles meurent.

! Jusqu’à présent nous ignorons la 
loi qui dirige. Il semble que lors­
que ce contrôle ne s’exerce plus, il 
survient une croissance qui est can­
céreuse ou maligne.

On avance maintes théories au 
sujet de la cause du cancer, donc, 
on peut juger qu’il n ’e%istc pas de 
théorie qui soit satisfaisante on 
reconnue. Le cancer n’est pas 
une maladie héréditaire. Dans 
presque tous les cas il est causé 
ipar une irritation répétée, 
irritation peut se produire par des .naître, 
dents cassées, des dents qui ne sc ; même l’idée que nous puissions a- 
rencontrent pas, ou par des dentiers j voir une personnalité, une vie à 

, qui sont mal ajustés. L ’irritation nous; ils nous considèrent unique- 
provient souvent d une inflam ina- ment comme leur reflet. Je crois 
t.on chronique, telle que des dents cette indifférence de l’homme 
ou des sinus malades ou d une in­
flammation de la muqueuse de l’u­
térus. Un régime qui n’est pas 
convenable peut causer une irrita ­
tion à l’estomac. La constipation tre, non l'un avec l’autre, 
est souvent la cause du cancer du souvent pénible, 
rectum.

On n ’a pas jusqu’à présent dé­
montré qu'un régime quelconque
peut prévenir le cancer. Les con- , , . , . . .

Æ  Æ  S S f J t e  Æ T  Æ
cer peut être évité si les causes n ' ? rît!ne un Pcu douloureuse les 
des irritations répétées sont cnle- inquiète, un rhume de cerveau 
vées. En nous fai-ant examiner pé- prolongé les plaques au coin du 
riodiquement. les sources d 'irrita - j  feu. E t j ’entends encore tel jeune 
lions sont découvertes et notre ' mari disant, avec indignation, à sa 
médecin nous indique les moyens femme qui, le voyant enchiffrené, 
qu’il faut prendre pour les c o r n - ’ne. ,'en  alarmait pas 
ger. \  oilà une excellente raison ! AIais tu  veux donc me laisser 
pour nous faire exam iner par notre ! 
médecin de famille régulièrement. ;

A  présent, la seule méthode de j .................... .
guérison que nous possédons c 'e s t ' . .  J  al lr0is •dies et trois fils,_ et 
de faire enlever la tum eur ou de la D 11 P°ur appuyer mon opinion 
détruire après qu’elle est formée. P ,vXPencnce sl chèrement achetée

( de toutes ces educations. E h  bien !
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i / LES HOMMES A ssoc ia tion  catho lique 
de la jeunesse 

canadienne-franea ise
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Une revue française 
mandé à ses lectrices leur opinion 
sur les honfmcs.

avait de- iv
A&il c

V oid trois re- iMontréal. le 11 septembre 1929
L E  JU B IL E  D ’A R G E N T  DE 

L ’A. C. J. C.
L'Association catholique de la 

jeunesse canadienne-française cé- 
dèbre cette année son jubilé d’ar­
gent. Née un jour d ’un besoin 
d'apostolat social, fortement en­
couragée dès sa première heure par 
les autorités ecclésiastiques les 
plus éminentes. l’A. C. J . C. a déjà 
vieilli de vingt-cinq ans. Dès 1903, 
les RR. PP . Jésuites constituaient 
le premier groupe de jeunes à 
l'exemple des associations similai­
res de France et de Belgique. L 'an­
née suivante, avec le premier con­
grès, vit naître les prémices du 
grand mouvement accjiste au Ca­
nada. C ’est à partir de 1901 que 
l’A. C. J. C. compte ses années 
de vie réelle et organisée.

Fécondé par le travail quotidien 
de dévouements inlassables, le 
grain de sénevé est devenu un ar­
bre. Ses racines ont plongé dans 
tous les domaines des choses et 
de êtres- de la science et de la so­
ciété. I.es sympathies qu’elle s’est 
créées de toute part p ar la com- 
pétence et la constance de son ac­
tion. lui ont permis d ’obtenir un 
mérite plus rare chez nous que ce­
lui de naître: celui de durer. Voi­
ci donc l’heure de célébrer cette

( ponses :
"Je  crois que lea hununes en gê­

nerai n 'ont pas assez le goût de la 
société féminine ; ils ignorent in­
tellectuellement et moralement les 
femmes. A  part une certaine élite, 
non seulement ils ne cherchent

.

ti t m
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Cette Pas a Ilous étudier et à nous con- 

mais encore, ils n ont pasTELS OUE MARCHE, NATATION, T E N N IS ,BOXE PO IDS E T 7  
HALTÈRES, E T C .

g s m
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| est ce qui cause le plus de souf- 
' trances et désunit le plus de mé­

nages. O n vit l’un à côté de Vau-
C ’est
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V
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i Une correspondante affirm e ce 

qui su it:
“Les hommes,
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m m - m si fiers de leur
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i iWIM v avec excès :
»yy 'x/ y survivance.

Le Comité général des Fêtes 
les ?>. 10 et 11 no-

m otirir!”X7 '
L ue mère répond :sS/z prépare pour 

vembre prochain un grand congrès 
à Montréal. Des milliers de jeunes 
gens y viendront surtout à l’occa- 

d ’un défilé et d'une dénions-

I1».. » !

TAS-PAS ALORS ESSAYÉ UNE BLACK HORSE ? I L  ' AUT  
MIEUX E TR E  GRAS ET  GAI CUE MAIGRE ET DE 
MAUVAISE H U M E U R .^UCUT l7uSjS "! NCCR £ E ^ A I S S ^ D E ^ ^ q J T ^ H E S 015

Le traitem ent nrécoce o ffre  les
Seuls ce 
au début

sion
tration publique patronnée par les 
plus hautes personnalités religieu­
ses et laïques. Pendant l'une de 
ces trois journées, le congrès fê­
lerai de l'A. C. T. C. tiendra scs 

assises annuelles qui n ’ont pas en 
lieu en juin dernier.

Comme l’histoire gst la source 
où toute oeuvre p |fsc  ordinaire­
ment ses doctrines. l’A. C. J. C. 
veut, en rappelant la sienne, se re­
trem per dans la mémoire de ses 
temps héroïques. U n volume-sou­
venir parlera de son passé : il sera 
tiré à 25.000 exemplaires pour ê- 
tre distribué lors du défilé et dans 

Des numéros 
seront spécialement envoyés aux 
professionnels, industriels et com­
merçants. Les deux cents grou­
pe de l’A. C. J. C. répandus dans 
toutes les provinces du Canada, 
moins Pile du Prince-Edouard et 
la Colombie-Anglaise, l'écouleront 
dans leur milieu.

64  F. je préfère élever des garçons et je 
reconnais, avec plusieurs éduca­
trices de valeur combien ils sont, 
en général, plus droits, plus sim­
ples. plus francs, plus sensibles 
que les filles. E t si ces qualités, ils 
ne les possèdent plus à l'âge 
d'homme, c'est que leur mère ou 
celles qui en ont tenu lieu, les ont 
laissé étouffer. Les femmes font 
et défont les nations et les maisons 
et les hommes.

' ‘L ’éducation d’un homme n’est 
pas achevée tant qu’une femme 
distinguée n'v a pas mis la main.

meilleurs avantages, 
sont les soins donnés 
qui ont de la valeur.dites simplement

E/ fDaiveu
s - v - p - ÿ

A  V E N D R E

Une terre  de 3 a rpents par 40, située 
i au 1er rang  de N . D. du  Sacré-C œ ur, 
à un mille de Rimouski. T rès bonnes 

' conditions pour un acquéreu r sérieux. 
Bâtisses neuves. On peut acquérir cette 
propriété  avec les anim aux, un in s tru ­
m ent aratoire, au choix.

S 'adressez à M. Alphonse T urco tte , 
N otre-D am e d u  S acré-C œ u r.

collège;.,icsI U U ?

F O N T A IN E  de Bruxelles DEUX GROS AUTOS
Spécialiste en Beauté de la Royauté

conseille cette nouvelle méthode 
pour la beauté de la peau

Les travaux de préparation a- 
vancent rapidement, 
d'organisation ne veut rien laisser 
au hasard, et l’on peut s ’attendre à 
ce que le succès soit grand s’il est 
en proportion du soin avec lequel 
ou élabore actuellement le pro­
gramme.
Le chef du secrétariat général de 

L ’A. C. J. C.

Le Comité

Le N ouveau (512 avec m oteur plus gros 
(lit) chevaux-vapeur,) un em pattem ent 
plus long, freins hydrauliques, à ex ­
pansion interne, sur les quatre roues, 
avec systèm e d’urgence séparé. A- 
justab ilité com plète (sièges d’avant et 
d’arrière, et pédales à freins et em ­
brayage)- Des pneus plus larges. 
Couleurs neuves et riches... Décora­
tion intérieure raffin ée.
Le Nouveau (il5, avec m oteur 78 chc- 

H endem ent brillant

$1050
2-portcs Sédan, _ 
à W indsor 
taxes extra.

La lib e rté  d ’e tre  rep lè te
Brillat-SavaritX, de gournfande 

mémoire, eut, dans sa jeunesse, un 
gros chagrin d’am our: ce fort
mangeur était fiancé 
jeune fille qui ne mangeait que 
juste. Un jour, il s’en inquiéta et 
apprit que la pauvre jeûnait pour 
lui plaire. La mode était alors, 
comme aujourd’hui, à la maigri­
chonne. et. ayant une tendance à 
l'obésité, la fiancée jeûnait par 
coquetterie. Elle faisait plus. 
Pour mieux maigrir elle absorbait 
du vinaigre. Le résultat final fut 
lamentable. Elle tomba malade et, 
ses privations lui ayant enlevé tou­
te force de résistance, elle mourut.

Si on rassemblait sur la place 
publique toutes les jeunes femmes 
qui, pour être étroites du buste, 
ont depuis une dizaine d'années 
fini comme l’amoureuse de Brillât- 
Savarin, on ferait un vaste cime­
tière.

’.î.V: -
FreBshlïlLes huiles de palme et 

d ’olive sont les meilleurs 
nettoyeurs naturels de la 
peau. C’est une erreur que 
de supposer qu’on peut 
obtenir un nettoyage aussi 
parfait par d ’autres moy­
ens. C’est pour cela que 
j ’exige toujours que la peau 
soit d ’abord nettoyée au 
Palmolive avant l’applica­
tion de mes préparations.

««

$1545H

avec une
VVx\ 4-portcs Sedan, 

à W indsor,1*# *  "[ ’ 
taxes extra.? ;5 «  " _

S'»*? vaux-vapeur, 
grâce à la fam euse transm ission qua­
tre vitesses Graham -Paige (deux gran­
des vitesses silencieuses, em brayage  
régu lier). Carrosserie pesante, avec 
5 pièces. Couvertures de ressorts 
Correcteur de vibrations. V isière d’un 
verre nouveau type. Beaucoup d’au­
tres détails-
Voyez ecs nouveaux m odèles dès au­
jourd'hui.

! b

• c>Vt ü:■'< V :
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25 Run Stk. GunuLK, 
Bnuxcu.ne. MAAAM>?c'%g sT' >5 A J . "
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LE premier soin d ’un spécialiste 
en beauté," d it M. Fontaine,

: *•-iy -<v
'%m

S B"est de voir à ce que la peau soit en 
é ta t de répondre au traitement du 
salon. Si on laisse les porcs obstrués 
indéfiniment par les particules de 
poudre, le rouge, la fine poussière, 
etc., les tissus délicats devront souf­
frir et perdre de leur v ita lité ."

Massez la peau pendant deux 
minutes avec de la mousse de Palm­
olive; rincez-la avec de l ’eau chaude 
d ’abord, puis avec de l’eau froide. 
C ’est tout. C’est en vertu de sa sim­
plicité que le traitement de la figure 
avec le Palmolive est devenu le plus 
populaire du monde.

s& £
'J%-: :

L ’espoir que de pareilles sotti­
ses seront désormais épargnées 
s'affirm e. Un grand couturier m’a 
confié que la mode tournait à la 
grassouillette. Il parait que l’ha­
bitude de se décolleter de partout, 
à la mer. est cause de cette réac­
tion. Habillé, l'échalas peut avoir 
quelque ligne ; mais, lorsque l’étof- 

I fc n ’y est plus, le genre allumette 
tôt fait de révéler scs imperfec­
tions.

Je  me hâte d’en publier la nou­
velle. Je sauverai ainsi du suicide 
lieaucotip de jeunes femmes qui 
boudent devant Fassictte. Q u’elles 
le sachent bien : le cubisme anato­
mique a vécu ; nous revenons au 
galbe, au moelleux, à la rondeur..

-  / r v -  O m is f o r e s t .
fDans le “M atin”, Paris.)

2#
*»1Dans son salon on fact do la 

cathédralo do Bruxollts% Fontaino 
a rtrnpli Us fonctions do conseillor 
do boauil auprès dts jolios fermtus do 
l'ariitocratio J ’Europe. Ici, i l  a 
rtçu ai'ic orgueil dos témoignâtes do 
la Roino ot do personnages rets quo 
Madamo la Princosso Napoléon . . . 
U proclamant '" Fournissuor' * officiel, 
n l  quo U fu t son père, FonSaino 
père, depuis l'année 1886.

A  25 Kuo Samre-GuJuU, m 
trouve U salon do beauté do 
Fontaino, spfcialistt on boauti 
attitré do Sa Majesté La  Room 
dos Bo ly  s.
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J. E. LEPAGE, agent, RimouskiSAVON PALMOLIVE Prix i t 1 0 ci h s i l
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La priant do lui prêter
Quelques sous pour tripoter
Jusqu'à la hausse nouvelle.
“Je vous paierai, lui dit-elle,
L’an prochain, delai légal,
Intérêt et principal”.
La Banque n'est pas prêteuse
C’est là son moindre défaut:
—Que faisiez-vous au temps

Dit-elle à cette emprunteuse.
—Chaque jour à tout venant,
J ’achetais, ne vous déplaise.
— Eh bien, vendez maintenant.

Aux joufcurs de bourseJe n'ai pas le temps ,
de lire Nous trouvons dans le “Figaro”

de Paris cette fine parodie de la
fable de Lafontaine, La Cigale et

La Fourmi.
La clientèle ayant acheté
En pleine sécurité.
Se trouva fort dépourvue
Qipand la baisse fut venue.
Pas d’argent, pas de crédit,
Pour payer, pas de répit.
Elle alla crier famine
Ghaz la Banque sa voisine.

VERITABLE N O U R R IT U R E  D ’ENERGIE
T O U T E  CUITE— PRETE A SERVIR Vous obtenez toujours plus de vraie

BONNE QUALITE pour
votre argent

ISHREDDEDW e la revue “Les Affaires")
C’est fait lamentable à cons­

tater que les Canadiens-français
ne lisent pas. Pour un Canadien-
français dans les affaires qui re­
çoit une revue technique se rappor­
tant à son genre de négoce nous
pouvons opposer au bas mot vingt
Anglais qui ont le bon esprit et la
clairvoyance de se documenter, de
suivre l’évolution qui se manifes­
te dans leur brandie de commerce,
de se tenir au courant des mé­
thodes nouvelles en s'abonnant et
en lisant religieusement des trai­
tés et des revues consacrés à l’or­
ganisation commerciale et indus­
trielle.

Elles sont nombreuses les let­
tres que nous avons reçues de gens
qui nous ont écrit sans
qu’ils n’avaient pas le temps de li­
re. Nous conservons ces lettres
précieusement : elles constitueront
plus tard des documents qui ex­

haut !
quand vous achetezHEATig ]-POED WHEAT

S k im le bon vieuxm9
Avec tout le son
du blé entier

La protéine et l’hydrate de carbone sont mélangés dans une
juste proportion  aux sels m inéraux  et aux vitam ines ton i­
fiantes—C roustillant, savoureux et appétissant—Mangec-le
avec du lait de la crèm e ou des fruits, à n ’im porte quel repas.

a #

PEC TOPMagasin Fashionablei
i

IE V IEN S DIC RECEVOIR UN M AGNIFIQUE AS­
SORTIM ENT DE M ANTEAUX POUR DAMES ET
DE PA LETO TS PO UR HOMMES

Styles les plus nouveaux
à des prix très intéressants

Paquet commode:ruugn jam; ]a lecture d'un article de rc- intéresser dans vos travaux quo-
vue sur l’air comprimé.

Henry Ford doit son succès à
un article de magazine décrivant revues techniques;

. une voiture sans chevaux inventée aussi un fervent lecteur de revues
pltqueront les raisons de la fail- par un Français. Cet article mo- et de livres italiens, français et aile-
lite d un aussi grand nombre des difia sa vocation parce qu'il se niands. Pourtant, la tâche quoti-
notres dans le commerce et l’in- destinait à l’orfèvrerie. dienne de ces deux hommes est
dustrie. I ,%[ais il n’est pas nécessaire d'al- l,lus obsédante que la tâche du pe-

"■ . !10S. représentants qui ont ]es sj i0jnj de sortir de chez nous, ht épicier du coin qui ne trouve
sollicite des abonnements a notre \o u s  avons, parmi nos compatrio- "tênie pas le temps de suivre le
revue, la meme excuse boiteuse et tcs> des hommes qui attribuent marché aux fruits et aux légumes,
bete a etc donnée par au-dela de lcurj succès dans lcs affaires aux , A. “otrti époque de concurrence
9o/« des petits négociants qui.s hvres et aux revues dont ils on; ettrenee, celui qui neglige de se te-
ont visites. Pourtant, Dieu sait si su ^entourer nir au courant de tout ce qui s ot-

stores), mais ils ne veulent pas nes' . ^  clunustes trouvent des
prendre les moyens efficaces de P " * ” 1”  no,uveaux 9U1 revolution-
lutter avantageusement contre ces ne”? t0lltes ĉs données,
maisons dont l’administration est Le î1 c.5t Ras ,un boulanger mais
astreinte à des règles intangibles, un cnintiste qui a trouve des in-
que cela plaise ou non à la clientèle. 8redients nouveaux pour ainélio-

Un ne semble pas comprendre rer . procédés ue pamtication,
toute l’importance qu’il y a, pour cs méthodes de truncation du
administrer et réussir en affaires, Pam'
de se tenir au courant de tous les Les capitalistes anglais qui pos-
progrès qui s'acconfplissent.
pour cela, les livres qui traitent
des affaires et les revues cotisa- concurrence et ne se donnaient
crées à l’organisation commerciale Pas 1% peine de suivre les progrès
sont ausi indispensables à l’hom-j de la chimie, mais lorsqu’un chi­
me d'affaire, au commerçant et i  miste allemand découvrit l'indigo
l’industriel que les études péda- synthétique, leurs plantations d'in-
gogiques et le f  revues d'enseigne-, digo perdirent leur valeur,
ment le sont aux professeurs. Les L'homme qui ne ii: pas, qui ne
savants puisent leur science dans se renseigne pas au moins sur les
lus livres et les revues sur les matières vitales de l'entreprise qui

; lui assure son existance et celle des
Les progrès de la civilisation se- siens, est voué à la faillite ou tout

raient-il aussi marquants sans les au moins à végéter misérablement,
livres et sans les revues qui ont De nos jours, c'est un être igno-
répandu. au fur et à mesure des rant, un déclassé, un homme borné,
découvertes, les éléments de la II n’y a pas d'excuse, de nos
science? jours, à l'ignorance. Un homme

La découverte de la soie arti- peut s'instruire par lui-même s’i
ficiellc a suivi la découverte du n'a pas eu l'avantage de fréquen-
coton merciérisé. ter. i>endant son enfance, les éco-

Les extraordinaires développe- les. Quelle que soit la ligne de
ments de l’électricité sont dûs aux commerce ou d’industrie dans
expériences de Faraday. quelle vous êtes engagé, vous pou-

Les premiers succès dans le vez perfectionner vos méthodes en
champ de l’aviation à un auteur al- vous inspirant des autres qui ré-
lentmd sur l’art de voler.

Westinghouse, l’inventeur des rant, au jour le jour, de toute les j Joli. P. Q.
freins à air, a puisé son inspiration questions qui sont de nature à vous No 25 26 27 28 0.

stidiens.
Edison lit une cinquantaine de

Mussilini est 5pour 25 DC
Représentant Je Fashion Craft.
Toujours en mains un “stock” complet de chaussures

pour hommes, femmes et enfants. %
z 1

Ven es voir nos manteaux poil de chameau et peluche lw.\%française. S iLEO LEVESQUE
Rimouski
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BOULANGEZ VOTRE PRO PRE PAIN z

mQualité m aintenue
pendant 50 ans.

Accident d’auto
a Saint-Fabien

—M. Adhcmar Bclislc, du canton Be­
dard, accompagné de sa femme et de
ses trois fils, s'en allait en automobile,
(une voiture ouverte) à Rimouski,
pour visiter l'exposition régionale lors­
qu'à 2 milles de St-Fabicn, il rencon­
tra. sur un chemin fort étroit, une au­
tre automobile. En faisant machine
arrière, une fausse manoeuvre fit ver­
ser l'auto et Mme Belisle. qui était assi­
se en avant, sauta par-dessus son mari,
du côté que l'auto penchait. Elle fut
saisie sous le marche-pied de la voitu­
re qui lui sépara la tête du tronc. Un
des fils Béliste fut blessé légèrement,
mais les autres occupants s'en tirèrent
indemnes.

Le coroner M.A. Drapeau, de Rimous­
ki. a rendu un verdict de mort acci­
dentelle. dans le cas de Mme Bélisle.

(LES GALETTES
DE LEVAIN

R O YA L

iR îiL i

1
B

Lt sédaient aux Indes des plantations
d'indigo se croyaient à l'abri de la U  QUALITE PLUS ELEVEE POUR AU-DELA DE 6 0  ANS;

LE PAIN DOMESTIQUE EST LE MEILLEUR DE TOUT Faites du
Nettoyage du Poêle

i un Agréable
h  Passe-temps

n
Es,Maple Leaf Milling

Company, Limited
sciences. tgs La Sultana donne A votre poêle

le poli noir et brillant d’un neuf
—vivement, s a n s  corvée pour
vous et sans que vous vous abl-
mies les mains. Les ménagères
d ’expérience en font usage depuis
25  a n s .

B u r e a u x : O bligations 54 % , 1ère h y p o th èq u e
(close) éc h éan t en  1949

Nous recommandons ces obligations
1ère hypothèque de la plus grande
des entreprises canadiennes de mino­
terie comme un placement désirable.
Elles sont garanties par un actif dont
on estime la valeur totale à 2.9 fois
le m ontant de l'émission. Les profits
du dernier exercice, dépréciation et
taxes enlevées, excédaient 4 fois le
présent intérêt obligataire annuel.

Prix : 97,4 e t l ’in té rê t  cou ru .
R en d em en t: p lu s  de 5.70%.

Circulaire détaillée sur demande.

Montréal
Toronto
Halifax
Saint-Jean
Québec
Ottava

I rt, Sultana Epargne
votre Temps

et vos Forces”

U
TROUVE

Un porte-monaie a été trouvé il y a
quelques temps. Le propriétaire devra
s’adresser au bureau de l’Imprimerie.
No 25-1 c. 50

Winnipeg
Vancouver LA MINE A POELE

S U L T A N A
Sultana Limitée, Montréal

CkcrlotUlotm
Trois-Rivières
Rivière-dû-Loup
H a mi lion
Régi ma
Edmonton
Calgary
Victoria

la-
SALON DE CHAPEAUX _

Assortiment pour tous les goûts
et à la portée de 'otites les bourses.
Dame Harmei Francoeur, Mont-ussissent. en vous tenant au cou-

S l-Ja n . r-.V .
Nrm- York
Lonéru, Am g. \/

j
1L-53

N O U V E L L E
C A M P A G N E  D’E C L A I R A G E

4 P V E CRoyal Securities Corporation
Limited

4, rue Beaubien, Rlvière-du-Loup, Qué.
Téléphone No. 135

y  v<
^  V>(f

i l !
2vVv I

/. + 4
y

f  > 1
4 % s V )/ 5 % / V“a

\ ïRéduction <fe 1 0 %d'escompte
est accordé sur nos prix courants

pour les matériaux et le travail d'installation

) j \ i
*SUR PASSAGES ALLER ET RETOUR

en Classe Cabine • . • pour  1 EU RO PE
x.

i f
Tk

•y
^  L

r~ ài î x çAUBAINE EXTRAORDINAIRE n — w<iis vous pouvez avoir de l’Eau Chaude
Simplement et Economiquement!

Z ^ ’E ST  l’eau fro ide qui fait que les
enfants n ’aim cnt pas se laver . . .

et vous ne pouvez pas les en blâm er. Pour
leur am our cl votre propre confort, in­
stallez un Réchauffent d ’Eau Electriq
H o tpo in t. Le Réchauffeur par Im m ersion
fourn it un a p p r o v i s i o n n e m e n t  d ’eau
chaude continu, avec une faible dépense
de courant. Le type à C irculation est con­
trôlé par un  com m utateur com mode.

r
pour tous ceux qui ne jouissent pas encore de l'éclairage a

L’ELECTRICITE U s.

Profitez-en ueLa flotta rapide et m oderne dn Pacifique
Canadien comprenant entre autres paque­
bots le “ M o n tro y a r j  le "Montroae", le
“Montcalm", le “Montdare", le “M chu” ,
le “ Minnedoea" et le“Mclagama” , assurent

m- on service traaeatlantique msurpassable. Ce
eatehre «« le i l  tant tone dee paquebots luxueox offrant le
leiiie t, k ia iD cia----- '------ de confort et d’agrément au cours

* d'ans Inversée. Départs fréquente chaque
de Montréal et Québec.

1st eabina ci* entre choix, référées
Asnre. ffenseignements

dsootre eçait locmL
D R . KENNEDY, Agent Général

201 St. James St., West Montréal.

le s  e i s s a s e r a  as
madame aa Bai Æ FCette campagne commencée le 1er Septembre

se terminera le 15 Octobre prochain
HW-429F

M t 4 '

I i

daPrière de vous adresser a nos bureaux pour plus ample information i
Type à

Circulation • RECHAUFFEUR D’EAU
ELECTRIQUEIS erv ice»  M aritim e»

« O

P a c if iq u e  C anadien
LA COMPAGNIE DE POUVOIR DU BAS ST-LAURENT !

E n te n te  par—

LA CIE DE POUVOIR DU BAS ST. LAURENT
Rimouski, Matanc, Mont-Joli, Ttois-Pistolcs, Cabano

\  CANADIAN GENERAL ELECTRIC CO., LTD.

t  Rimouski - Amqui - Mont-Joli - Matane - Trois-Pistolis -  Cabano i
fc

LA rua CHAH OBCANBA’ ne voyages ad Monte
<e le Ole «la WmarvlHSlrririlH  pmrtwmt."ém Itir
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CARTES D'AFFAIRESOS.
\

•ij

t: Dentistes Avocatsr• V

• 1

-  F R A S r v e t

R . E. ASSELIN, LL.L.
A V O C A T  

Rue de la Station

X 2 3 Ü % \V

v
>X D E N T IS T E  A  M O N T -JO L i

DR. J. A. TU R C O TTE , 
L. G. D. D. G.

A ••i

mV R IM O U S K I .

ii

Pé
'7

Sixjciulitc: D entiers e t ex traction  
3ans douleur.
A ttention : A bsent tous les vendredis 
car je suis à  mon bureau d'Amtjui.

l /mmm v SASSEVILLE & GARON
A V O C A T S

f«h*i
\

Kir. Sasscvillc. L . L. L ,  C. R 
Alpll. Caron, B. A .

B U R E A U : Edifice Gagnon, porte  voi­
sine, au sud, Cie de Pouvoir. 

Bureau à M atane, les 1er et 3e 
Vendredis de chaque mois.

‘"cÆ >.

Le R’ewai'd:-
Adieu, anim aux sauvages, 
J e  vous qu i He pour 
ST\e civ i l i s e r ......

•'•V •*,
P lu s d e  tasses à 

la  livre

1E Thé Orange Pekoe 
j  King Cole coûte plus 
cher la livre, mais il coûte 

moins cher la tasse.
I l  est e n tiè re m en t p rép aré  de 

jeu n e s  feu illes. Ce so n t les jeu ­
nes p o usses et les jeu n e s  feuil­
les du  th é ie r. E lle s  so n t séchées 
avec un  so in  m in u tieu x , c’est 
p o u rq u o i e lles re n fe rm e n t plus 
de  sève e t q u ’e lle s  p ro d u isen t 
le  p lu s rich e  b reu v ag e  d an s la 
th é iè re .

C e rich e  b reu v ag e  signifie  
m o in s  de th é  p o u r  chaque  tasse  
—  p lu s de  ta s se  à  la liv re  — 
m o in s  c h e r p o u r  la  p lu s d é li­
c ieuse  sav eu r d ’un  th é  v ra i­
m e n t su p érieu r.

DH- A. DUDE, L. C. D.
L H lK U K U litN -D E N T iS T E  

Avenue tic i Evtxhe -  K là tu U S K l .  
tie u ic»  de bureau.

9 beurra u. ni. a y .icu rcl p.

N ayej donc p a s  peur.....
J e  ne suis plus a  c ra in d re  -

GARON & D ESJA RD IN SDR J.Al. P E L L E T IE R  
L- D. S., D D. S.

« A V O C A T S 
A. P. Caron, C. R.
J .  B. Desjardins, L. L S .

Edifice Gilbert - Rue de la G are 
R IM O U S K I

B ureau à M ont-Joli tous les sam edis.

cSO». i  » C hirurgien-D entiste
—M ont-J oii—

► Comptables
F * B U R EA U  : Edifice Gilbert, 

i c i :  Résidence 24, B ureau 44
vs COTE & JESSO P

H.-Auguste Côté, D octeur en droit. 
Jaincs-Jcssop, L..L., B.

Kdifice Banque Provinciale. 
B ureau à Amqui tous les vendredis.

H .  O .  G I L B c - K TPuisque j e  vous d is  
que Je ne suis plus sauvage/

A
■ e ÿ y V o l.N D iC  A U T O R IS E  

L IQ U ID A T E U R  D E  E  A l  E L IT E S
S i 'E v lA L T lE :  Com prom is entre d é ­

biteurs et créanciers.
A udition et verification  de livres.
A uditeur des livres de la ville de 

iéiniouski.
D epartem ent de collection, collec­

tion de toutes sortes.
P o u r un service prom pt e t efficace, 

adressez-vous à  R. O. C IL B E R 'l, 
E d ifice  Cilburt 

R lM O u S K l.

I is
CASGRAIN & CARON

B A R R IS T E R SA V O C A T S

H Usm
#  ' ,.#ro

P e rrau lt Cas grain, L.L., L.
Amedée Caron, E X . L „  M. P . P . 

lio n . Aug. T E S S IE R , C. R.
Conseil.
B ureau :

E difice Banque Canadienne Nationale 
R 1M O U SK I, P . Q.

B ureau à  Aniqui tous les samedi» 
citez le N otaire C. L. Dionne, M. P.

Le Café King Cole vous régalera aussi
â

& civilise /...
Te vais "faire comme I Horn 
Boire de la bière DOW U!

Je me PRENEZ CE FAMEUX TO N I­
QUE, APPELE :

HEMOGENOL FAGUET 
“qui produit du sang 

(sous forme Pilules ou Elixir) 
Vous constaterez une augmenta­

tion rapide et durable de l'appé­
tit, du poid et des forces. Indi­
qué pour les anémiques, les surme­
nés, les menacés de Tuberculose, 
les affaiblis, les convalescent;. 
Prescrit pour Adultes ou Enfants 
(demi dose). Dans les bonnes 
Pharmacies.

1me:-
CAMILLE ROSSp r1£

Boite postale 112 K 1M 0U SK 1 
Expertises faites pour trouver prix 

de re .icn t de n 'im porte quel commerce 
Commerçant en gros de bois de tou­

tes sortes, bardeaux e t lattes.
Spécialité—P ro d u its  de bois de k  

Colombie.
Bois a  fin ir, de dimension pour 

grosses constructions, portes, m oulures, 
etc. Agence d irecte de Vancouver.

Mil

m i ALPHONSE CHASSE
A V O C A T

:

6!il 11 Bureau : Edifice L .-P . M artin  
Rue de la Stationï m

t o ; R 1M O U SK I.ù g 
« GAGNON & SIMARD

A V O C A T S
i
V*.

. Paul-Em ile Gagnon, L . L. L. 
G érard Sim ard, L. L. L.

Edifice Compagnie de Pouvo ir 
B ureau à M atanc les 1er et 3c m ardis 

de d  laque mois
RI MOUS Kl

D i
H EN R I A- M ARTIN, I-G. S

Successeur de Camille Ross 

CO M P  T A B L E -V E R 1F J CA T  E U R

■

I il  ; AGENTS DEMANDES.
Si vous voulez récoltez beau­

coup cet automne en argent son­
nant, entreprenez immédiatement 
le Commerce Watkins avec un 
bon territoire. La Ligne la plus 
considérable et la plus ayante 
vendue dans les familles. Détails 
fournis sans obligation.
The J.R. WATKINS Company. 

DEPT. 9
749 Craig Ouest M ontrés.

I
M U

Èrnmm Auditions m unicipales, scolaires et 
commerciales. O rganisation de systè­
mes de comptabilité appropriés à tous 
genres d 'a ffa ires . O rganisation de com ­
pagnies à fond social.

Liquidation de faillites. A ussi collec­
tion de comptes.

Old Stock Ale
mûrie à point

Prim e pas % fo rce  et par la  qualité

É ii:Se fôotairesILmM mUiNHM L. de G. B ELZILE, LL. B.i l ;
R IM O U S K I, Qué 

B ureau: E difice L .-P . M artin ,
Boite postale 181.

N O T A IR E
Edifice de la Banque Nationale 

Avenue de la Cathédrale, R IM O U S K IB
R. ER N EST LEFA IV R E

LI.C .C .G .A .
Successeur de 

L E V A IV R E  & G A G N O N  
SY N D IC  A U T O R IS E , A U D IT E U R  

S: L IQ U ID A T E U R  D E  F A IL L IT E S  
147, Cote de la M ontagne,

.  Q U E B E C
Représentant pour le d istrict 

C A M IL L E  R O S S

■t a — __ — ___/ i  r  --K,. <

EU D O RE CO UTU RE LL L
N O T A IR E  

Edifice "G ilbert

”C £ s r  c e t  o f ô c t r . v .  
OLE CP AMD PE P E . 
ftAMAX ET MO/ A l ■OMC 
EMPLOYE' Al CC 

S A  T /C E A  C  T J OM.

>'Cb '
i

Rue de l'Evéché, R IM O U S K I

R

Si K MARC ANDRE PILLIO N
N O T A IR E  

E D IF IC E  B L A IS  
Avenue de la Cathédrale 

T él 329 
R IM O U S K I

M R IM O U S K I,liiMlj!

:
A.-C. P . A. !F. Lansilovne Beles C.

\ \ . Clarence McNicce C. A .-C. P . A. j
li

H
j *

I BEL VE A E T  M cNIECE"P O U R  VOUS V O S B O B O S” 
W n d u  dans toutes les pharm acies et 
m agasins du Canada—1 t^ o t.

I -’ i<oz. $0.90
' P O U R  H E M O R R O ÏD E S : L 'Onguent 

M aman est mis spécialement en tubes 
à $0.90, parce que nous avons ajouté 
une extrém ité perforée  pouvant s 'a ­
dapter à l'em bouchure du tube afin  de 
pouvoir l’in troduire  dans le ccctum . 
L 'O N G U E N T  M A M A N  étant appli­
qué à l'in té rieu r et à l'ex térieur sur 
un coton absorbant et posé au rectum, 
il est incomparable pour soulagement 
im m édiat et guérison  prompte. Des 
m illiers d’attestations.

Appliquez m atin et soir jusqu'à 
guérison.

4M C O M P T A B L E S  L IC E N C IE S  
Dans la Province de Québec et a u , 

i anada aud iteurs pour la ville de Camp- 
beluvii les comtés de Rcstigouche :t 
Gloucester,

- I E A N  M A R I E  G A G N O N ,
B.S.L.L.L.
N O T A IR E

$0.50
Ichacun savait 

ce qa/e savent
les possesseurs 
d O A ü L A N D

I

f i Bureau Voisin de la Banque Canadienne 
i Nationnalc.N . II.

Bureaux : St. John, N. B.V M ONT-JOLICampbclton. N. B.

Vendez-vous
C h ev ro le t

P I E R R E  L E V E S Q U E
A R C H IT E C T E Nledeoins

Architecte des n o m . 'aux édifices du  
Séminaire de Rimouski 

115 St-Jcan, Q U EB E C .
DR J. O. DRAPEAU

Bureau : M E D E C IN -C H IR U R G IE N  
Rue St-G crm ain-O uest 

E n face Hôtel S t-L aurcn t.f N -

-y.

! toute 
: recette

tt  a f/>vous-mememême les propres 
records de popularité' de 

1 Oakland seraient
éclipsés!

L’ENTHOUSIASME du jHisscsscur d'Onklnnd aog- 
I m ente avec chaque moi» qu'il possède sa voilure.

HO PITA L ST-JO SEPHSL Ç M Ç L E SAVIS I
I

La direction, de concert avec l'adm i­
n istration  du jo u rnal, a décidé de ne 
plus accepter pour publication gratuite, 
les listes énum érant les noms des per­
sonnes qui ont tém oigné leurs sym pa­
thie, à l'occasion d'un décès, soit par 
o ffran d e  de messes, de condoléances, 
tribu ts floraux, etc. 11 arrive  cepi ndant 
que dans bien des cas, on insiste pour 
obtenir cette publication. Sans nous en­
gager, telle publication sera accordée, 
m oyennant trois sous par nom avec m i­
nimum  de 50 sous. Le m ontant complet 
devra accom pagner chaque demande.

Tous les jo u rs  de 9.00 à 11.3<k 
A. M„ Exam en aux Rayons X 

Traitem ents électriques 
Rayons U ltra-V iolet 

Sous la direction de

ITES possesseurs de Chevrolet se vendent elix­
i r  memes le Chevrolet. Ils apprennent au volant 
du Nouveau Chevrolet, juste ce que cela signifie 
de conduire un vrai six . . un six avec un moteur 
à haute compression e t  à soupapes en tè te ,  avec une 
Carrosserie solide et de style par Fisher . . et 
pourtant, un six au prix d’un quatre.
Ils goûtent les joies de la douceur et du pouvoir 
d’un six cylindres . . la vivacité et l’accélération 
d’un six cylindres. Ils font l’expérience du confort 
merveilleux du Chevrolet. Ils réalisent que cet 
étonnant nouveau Chevrolet leur donne chaque 
caractéristique de commodité moderne . . par 
exemple, double rayon, contrôle par le pied, pour 
les phares; coussins bien capitonnés, profonde et 
luxueux; régulateurs rapides aux fenêtres; ferron­
nerie de qualité Temstedt; panneau d’instruments 
complètement équipé, éclairé indirectement, com­
prenant indicateur électrique de la température 
et serrure Electro contre le vol.

- Mettez-vous au volant du Nouveau Chevrolet et 
faites les épreuves de votre choix. Décidez-vous 
ensuite pour le Chevrolet seulement après vous 
être donné la preuve qu’il vous offre plus pour 
votre argent que n’importe quel quatre auto dans 
le domaine des bas prix.
Renseignez-vous sur le Mode de Paiement Différé GMAC 
PRODUIT DE LA GENERAL MOTORS OF CANADA. LIMITED

"W -

D r. P . P. G A G N O N .

Il apprend ce que signifu* en surplus de pouvoir dan» 
les côtes le m oteur six cylindres de 221» pouces cubes 
d e l’Oaklnnd, en vitesse à couper la respiration, en  
accélération ardente . . comment la tête de cylin­
dres C M.11. donne la perform ance de liante com pres­
sion , m êm e avec la gazblinc ordinaire . 
le  balancier harm onique neutralise lu vibration de  

. com m ent les gros freins à expansion

D R  A L F R E D  P O W E R S .r(
Des Hôpitaux de Paris et N cw-York 

S P E C IA L IS T E
M aladie des'-yeux, oreilles, nez et for- 
Maladic des yeux, oreilles, nez et gorge. 
Chez le D r I-andry,

. com m ent

g  NON-SUCRÉ U R IM O U S K Itorsion .
interne sur quatre roues du Oakland garantissent une 
sûreté absolue. Et il apprend le luxe, lu facilité et 
la  solide durabilité de carrosseries que seule l'habileté 
de Fisher pouvait produire.
Si chacun savait ce «pie savent les possesseurs «l’Oak- 
land . . chacun réaliserait, qu’il n’y a pas «l’autre 
voilure dans la classe «le prix «le l ’Oakland qui offre 
entant en  «qualité c l en  valeur.

T A R IF  D E S P E T IT E S  A N N O N C E S
P o u r 50 sous nous publirons les avis 

de mariage, de naissance, fiançailles, 
décès, service anniversaire, rem ercie­
ments.

Ces publications seront cependant 
gratu ites pour nos abonnés en règle n- 
vcc | adm inistration.

Q pant aux avis de vente, au tres que 
ceux judiciaires, nôtre ta rif  est égale­
m ent de 50 sous par publication, pour­
vu que tel avis ne contienne pas plus de 
20 mots, y com pris l'adresse ou autre 
indication. Chaque mot additionnel, en 
sus des 20 prem iers, sera chargé 2 sous 
avec minimum de 5 sons.

Q uatre publications consécutives se­
ro n t chargées au  prix  de trois.

Ne pas oublier d 'inclure le montant 
avec votre demande de publication, car 

autrem ent, il n 'en sera tenu aucun 
compte. P o u r obtenir un  reçu ou un ac­
cuse de réception on doit a jou ter le coût 
«le le poste, avec un minimum de 5 sous.

L i v e *  DE RECETTE* GRATIS
Ecrivez à L a C ie  Boiuien L imitée, D cpt.B M  

NO Ouest, ru* S t-P au l, M ontréal. DR J. M. GUEVIN
M E D E C IN  V E T E R IN A IR E  

T outes les m aladies chez les an i­
maux sont traitées avec le plus g rand 
soin par les procédés les plus récents.

B O I S !
LA COMPAGNIE DE ROIS 

DE LU CEVILLE, LTEE
L E S  P H 1 XC O M P A R E Z A chetons: Billots, B ardeaux, Bois 

de sciage au plus hau t p rix  du marché.
Nous nous occupons du sciage des 

billots, de la préparation  et du  plana­
ge de toutes sortes de bois.

Nous gardons tou jou rs en stock du

JTsdàk
SîmondS

<1 Vu line,T o u t te io . J KDeux Porte* $1,490 BSedan Quatre du gouvernement, 
pare-thoci, grandi H petit».

• .  1,613 i üSede» Loodeu Conv. 1,783
CaW oUc Cocw, • $1,630 
Cwipd • •
PW<#* Spm1 • 1X90

Le M ode de Paiement Dij» 
fé ré  G M A C  offre p lm ieurt 
orgntagei au* aehelenn  dê  

voiturei O akland.

• * 1X90

bois bien sec, brute et préparé de tou 
tes sortes, pois à plancher, bois à finir 
de toutes épaisseur et qualité, bois le 

m oulures etc. Le (

b  L 'ac ie r « p é c l a l c f t i o n t  tre m p é  \  
»den»  no» p ropre»  aciérie», n o u e  Ci 

p e rm e t d e  g a ra n tir  p le in e m en t I r  
to u te  acte SIMONDS. ' 1

THE alMOHDa CAHAOa 1 
-  . .  a«w co . LTEE. H
\  Montreal - Toronto *■

. « f l
^ — a jU tê Ê Ê Ê

Raadtee Spart .  J,4M
O A . |4 a * - * * G »

noovrr o *  la général m otors of canada , lim ited WILFRID OUELLET, BIC 

Z. THIBAULT *  Fils. MATANE
Colombie, portes, 
tout a des prix  défian t toutes compé-

l
WILFRID OUELLET, BIC. i>1 titioni.

Votre patronnage est sollicité.
La Cie de Bois de Luceville Ut*.

iI
a . t e

^ • B S T  M E IL L E U R  P A R C E  QXJ'TL e s t  c a n a d i e n Annuelle.IL E ST  M EILLEUR PARCE Q U ’IL  EST C A N A D IE N



LE PROGRES DU GOLFEPage 6 '
té par une banque à charte, devra ac­
compagner chaque soumission. On ac­
ceptera aussi comme garantie des bons
du Dominion du Canada ou des bons
de la Compagnie du chemin de 1er Ca-
nadien-National, ou des bons et un chè­
que. si c'est nécessaire, polir Compléter
le montant.

(REMARQUE.—On peut se procurer
au ministère des Travaux publics des
tracés blciisfWne prints) en fournissant
un chèque de banque accepté au montant
de $20.00, payable à l’ordre du ministre
des Travaux publics. Ce chèque sera
,vemis si le soumissionnaire offre une
soumission régulière.
Par ordre, S. E. O’BRIEN, Secrétaire
Ministère des Travaux publics.

Ottawa, le 16 septembre 1929.

LAMES. PETIT-CAP, P.Q.
On peut consulter les plans et les for­

mules de contrat, se procurer le devis
et la formule de soumission au minis­
tère des Travaux publics, à Ottawa, au
bureau de l'ingétfeur de district, édi­
fice St. I-awrcuce Power, Rimouski,
P.Q.. de l'Association des Construc­
teurs de Québec, 267 rue Saint-Paul,
Québec, P.Q., ainsi qu’au bureau de
poste de Petit-Cap. P.Q..

Os ne tiendra compte que des soumis­
sions faites sur la formule fournie par
le ministère, conformément aux condi­
tions mentionnées dans ladite formule.

Un chèque égal â 10 p. 100 du mon­
tant de la soumission, fait â l'ordre du
ministre des Travaux publics et acceip-
té par une banque à charte, devra ac-

J'ai une expérience de 14 ans compagner chaque soumission. On ac­
ceptera aussi comme garantie des bons
du Dominion du Canada ou des bons de
la Compagnie du chemin de fer Cana-
ilien-National, ou des bons et un chèque,
si c'est nécessaire, pour compléter le
montant.

REMARQUE.—On peut se procurer
au ministère des Travaux publics des
tracés bleusfblul prints) en fournissant

i un chèque de banque accepté au mon-
i tant de $20,00, payable l’ordre du mi­
nistre des Travaux publics. Ce chèque
sera remis si le soumissionnaire offre

une année de progrès à lot» point deMort.sk Mademoiselle S S i L S î f f i
Eugénie Coté, G.M.

AvisZ;
vue. Oui, travaillez bien, petits écolier», ,
c’est de cette manière que vous vous ;
préparerez à devenir des hnm m f de i 'Nous rappelons à tous ceux et celles

e I qui l'oublient que nous ne publions au-
— I cune correspondance qui nous est en-

i voyée sans signature.

Notes Locales real, Jean-Bte, Yves et Gérard, de
Rimouski; ses soeurs (Aline)
Mme Hcrvey Biron, de Chicouti­
mi, Adêla, Yvette et Gilberte. de
Rimouski.

Les funérailles curent lieu jeu­
di le 12 septembre, à la cathédrale,
,<u milieu d’une nombreuse assis­
tance.

A la famille qplorée, nous réité­
rons nos plus sincères sympathies.

devoir et d'actios I

teuil font part à leurs parents et profess,onnelle, « ‘ décédée s a m ^  dw-
amis de la naissance d'une fille. mcr da,ns s a M le- ,^ rès T  ° ^ ad,e
baptisée le 10 septembre sous les de f>uck'ues lho,s quell‘  av“ * cootrac-
noms de Marie-Colette. Parrain et téc c" Se dev°uant inlassablement au
marraine : Dr A.-A. Desrosiers, scmce des malades, à Montréal. Du-
cousin, et Aille Agathe Pelletier. ra"‘ ces mois de souffrance patiente et
tante de l'enfant. Porteuse Mme angélique, la regrettée garde-malade

; fut un sujet de constante édification.
Douée d'une tendre nature délicate,
passionnée de dévouement et d’altruis­
me, Mlle Côté trouva dans la profession

i

Prochain mariage
—(M. et Mme J.S. Martin, de Rimous- |

kl, annoncent pour le 30 septembre le ma­
riage de leur fille unique Noglia avec [
M. J.- Wilfrid Rathé. fils de M. Jo- j J'aiuionce au public que j'ai ouvert
seph Rathé, de Bai* des Sables. Pas de- j
faire part

Salle de coulure

une salle de couture pour Dames et De­
moiselles, aussi pour pressage et nettoy­
age d'habits pour hommes, et pour faire
tous habits de garçons de 16 ans au
moins,
chez un tailleur.

Pour accommoder le public, j ’irai
coudre aussi à domicile.

A bas prix et ouvrage garanti
Mlle Imelda Lavoie

Rue St Joseph
Loyer Félix Lavoie.

Eugène Chouinard.
M. et Mme J.-Emilc Paradis, sa

grand’mère Mme Gédéon Théberge,
ainsi que Melle Cécile Michaud, tous
de 'Rivière-du-Loup. ont passé la se- dc Garde-malade la véritable vocation
mainc à l’hôtel Central, chez les parents 'lu' *u* PcnF*‘ dc réaliser son rêve de fai­
de Mme J. Emile Paradis. Ils ont vi- re ,c bicn; en «  Prodiguant, même jus-
sité en même temps l'exposition de Ri- a * cxc '̂s peut-être, au chevet des
mouski. êtres souffrants et infirmes qui se con­

fiaient à sa sollicitude. Elle en oublia

St-Gabriel de Rimouski Sayabec
Il nous fait plaisir d'adresser des fé­

licitations sincères à Mlle M.-Elise Jou-
bert. institutrice au Couvent des Filles
de Jésus, que vient de recevoir une gra­
tification pour succès dans l’enseigne­
ment par l'entremise de M. l'Inspecteur
I. Henry Lane;

Baptêmes.—Le 2 août, Jean-Frs Tho­
mas. enfant de M. et Mme Joseph Du­
ke. Parrain et marraine. M. et Mme
Fr s Onellet.

Le 19 août, Marie-Rose-Béatrice, en­
fant de M. et Mme Alfred Lévesque.
Parrain: M. Pierre-Emile Mc Carthy;
marraine : Mlle Philomène Mc Carthy.

Le 29 août. Jos.-Alfred-Carmel. en­
fant de M. et Mme J.-Baptiste Joubcrt
Parrain et marraine: M. et Mme Al­
fred Bouchard, oncle et tante de l'enfant.

Le 2 sept.. Jean-Baptiste-René, en­
fant de M. et Mme Joseph Hamilton
Parrain et marraine: M. et Mme J.B
Lévesque.

Le minstère des Travaux publics re­
cevra jusqu'à midi flicure avancée),
le vendredi 27 septembre 1929, des sou­
missions pour la construction d’un
quai, à VAnsdrà-Louisc fCap-des-lRo-
siers ), comté de Gaspé, P. Q., les­
quelles soumissions devront être cache­
tées, adressées au soussigné, et porter,
sur leur enveoppe. en sus de "adresse
les mots: “Soumission pour un quai,
Anse-â-Louise, P. Q.".

On peut consulter les plans et les
formules de contrat, se procurer le
devis et la formule de soumission au
ministère des Travaux pithics, à Otta­
wa. aux bureaux de l’ingénieur de dis­
trict, édifice de laSt-Ijmrence Power.
IRimouski, P. Q.; de l’Association des

, _ Constructeurs de Québec, 267 rue Saint-
l.v ministère des Travaux publics rc- Paul. Québec. P. Q., ainsi qu’au bu-

cevra jusqu'à midi le mardi 8 octobre rean de poste de Cap-dcs-Rosiers, P.Q.
1?». ',*vs soumissions pour la construe- ! On ne tiendra compte que des sou-

. . . .  . .  . . ... ‘'«".dun prolongement au quai, â la missions faites sur la formule fournie
M lle IM une 1 .ut m. tille utl doc- Kivierc-au-Renard. comté de Gaspé, P. par le ministère, conformément aux

leur G eorges-lu ien n c Lutin, 444, Q- lesquelles soumissions devront êtj-e Conditions mentionnées dans ladite
est, rue Sherbrooke, est dwjédéc achetées, adressées au soussigné, et por- formule.

après-m idi, à i 4 hôtel-D ieu ,vr .<l,r ,cur onve,oppe. en sus de IVfrcs- ! Un chèque égal à 10 p. 100 du mon-
page. en fant de Ls Pit. Lqitage et des suites d'un accident d'autom o- pour un pro- tant.de la soumission, fait à l’ordre du
J=:m„= L ,„ d ,y . t a k  b ik  ,m v «  «amv.li , , , ,  % . T T J t ^ S T Î  S S S
v in t. M arra ine . H erm ine ^Gagne. a heures, u Cuusapscal. dans la _ On peut consulter les plans et les compagner chaque soumission. On ac-

— Le S sept. M. R ose Blanche V allée de la M atapèdia. M lle La- formules de contrat, se procurer le de- copiera aussi comme garantie des bons
Fournier, enfant de E ugène Four- riti est décédée à l’âge de 31 ans. vjs ,ft ,a formule de soumission au mi- du Dominion du Canada ou des bons de
nier et R ose lk la  Levesque. Par- Le corps a été transporté à sa de- ni<ter.c ,,cs 'Travaux publics, à Ottawa, 'a Compagnie du chemin de fer Cana-rxrkïr- —  æ  EiH-EEHî

sée et la presque totalité des hommes t — Lv...10 ^-pt. _M. Colette D ’A u- N otre-D am e de Lourdes, rue tracteurs de Québec. 267 rue Saint-i REMARQUE.—On peut se procurer
firest les promesses et s'enrôlèrent sous I h . e o r g e s  D Auteui 1 Sainte-C atherine. au!. Québec. P -Q a in s i qu’au bureau au ministère des Travaux publies des

et Ida Pelletier. Parrain: André L e docteur G eorges-E tienne La- 1 cnno<lc de la Rmère-au-Renard. P .Q . , tracés Meus (blur prints') en fournis-
M arraine: rin et sa fille  s'en revenaient en • '• fendra compte que des sou- saut un chenue dr iianque accepté an

et E va St-L aurent. Parrain: G eor- conduisait. Sur la route près de b n cheque égal a 10 p. 100 du mon- P-ir r-MrP. ?. E n'BBfEN Secrétaire
ges St-L aurent. M arraine: Geor- Cattsapscal, l'auto dérapa et alla lni.'t. L  sotmussion. fait à i’ordre du Ministère des Travaux publics

frapper un poteau. E lle fut p r o -jm""=,rf des Trav:u,x publics et accep-
— Le 16 sept. Paul E ugène jetée en dehors de la voiture et

Bots, enfant de E rnest Bois et eut -plusieurs côtes de brisées dont
E ugén ie St-Laurent. Parrain: A - l'une perfora le poum on. D es tou-
chiile S t-L aurent. -Marraine : To- ristes am éricains sont venus à
sephine C ôté. leurs secours et les am enèrent au

— L e 17 sert. M . Jeanne Paulet- v illage o't le docteur S. B oucher,
te St-P ierre, enfant de E ugène de-M ontréal, leur donna ses soins. 1

choeur de chant nombreux et poissant j ç t_pjerre et Em ilia Leblanc. Par- Ils furent mis à bord du convoi du
qui saura embellir et rehausser les céré-! rnjn . c;v |v ;0 S t-P ierre. M arraine: C anadien N ational qui les ram ena!

à M ontréal. L e docteur Larin est !
à l’PTôtel-Dieu sou ffrant de dé-

I
—iM. Georges Gilbert et Melle Héléna
Gauthier, de Chicoutimi,
faire leur voyage de noces, le 10 sep­
tembre à Rimouski. chez leur oncle M.
T.-A. Perron.
—lMeiies Anna-Marie et Intelda Perron, r;
ont eu une prime en récompense de
leur succès dans renseignement.

'Mardi le 24 à 8 heures du matin, dans
la chapelle du. Couvent, à Sayabec, Sa
Grandeur Monseigneur Ross, bénira le
mariage de Mademoiselle Alice Ross,
fille de M. et Mme Noël Ross de Say­
abec et de M. le Dr André A. DcsRo-
siers. de Rimouski, fils de M. et Mme
Ferdinand DcsRosiers, de Ste Luce.

de se reposer et de se soigner cllc-mc-
mc quand, l'hiver dernier, elle était dé­
jà atteinte par une grippe maligne, dont
les suites devaient la conduire au tom­
beau. Bien résignée et préparée à mou­
rir, elle a succombé doucement, sans
regrets et sans plaintes, radieuse et
confiante à la pensée de quitter cette
vallée de larmes pour la patrie éternelle
des fidèles serviteurs de Dieu.

I.es funérailles ont eut lieu à la ca-

sont venus

Mont Joli Lr ts h vendre
Nouveau Notaire_ 1 Lots à vendre sur la propriété de M .1

M. J.-M. Gagnon, qui a été reçu no- Taché, rue St-Pierre. Condition's a- une soumission régulière,
taire en juillet dernier, a ouvert son vantageuscs. S’adresser à: T. B. I.’Ar- Par ordre. S. E. O’URTrN, Secrétaire,
bureau à Mont-Joli. Il est avantageuse- rivée. Rue St Paul. B.P. 148. I Ministère des Travaux publics,

" ment connu dans la région, car il est ---------  — — i»  » » ... Ottawa le 12 septembre 1929
Xo. 25-26‘ le fils de M. le notaire Paul Gagnon, de

i St-Octave de Métis. Il n’a qu'à suivre
les traces de son père et nous lui pré­
disons un franc succès.

Accident d’auto
Aussi le 2 sept., Joseph-Maurice, en-

grand I ,ant l*e M. et Mme Xantus Leclerc.
Parrain et marraine. M. et Mme A l­
bert Demers.

à Causap-’odi
thédralc mardi au milieu d’un
concours de parents, d’amis et d’ancien­
nes compagnes d’études, qui la tenaient
en particulière estime. Naissances à Rimouski iLe 10 sept. Joseph-Raoul, enfant de

M. et Mme Michel Valcourt. Parrain
et marraine: M. et Mme Antoine Val-
court. oncle et tante de l’enfant.

Retraite paroissiale.—Nous avons eu
du 1er au 8 septembre, une retraite pa­
roissiale prèchce par les Rev. Pères Wad
del et Teasdale. S.J. Les Quarante-
Heures. le Jubilé et la journée mariale

i.Dtt 5 sept, au 19 sept)
—Le 7 sept. Ls Pit. Claude Le- hier

Elle était la fille de feu Ferdinand
Côté, de notre ville, et la nièce de feu
le chanoine C.-Ph. Côté, ex-supérieur
du Séminaire. Sa mère survit ainsi que
ses frères et soeurs MM. Ernest et

Le Dr André A. DesRosicrs. den- Aimé. Mme Alfred Gagnon, Mlles
liste, sera absent du 22 septembre au Alice et Maria Côté, et la Révérende
8 octobre. Mère St-Jacques, des Soeurs de la Con­

grégation (Québec).
A la famille en deuil, nos plus sincè­

res sympathies.

Avis d’absence

—Je serai absent de lundi à vendre­
di (23-27 septembre) pour assister au
Congrès des Notaires, à Montréal

EUDORE COUTURE. Notaire.
la bannière du Coeur de Jésus. Espé­
rons que tous sauront tenir les promes­
ses qu'ils ont faites si généreusement.
E-pérons ausssi que les pieux exercices
de la retraite produiront des fruits de
salut au coeur de tous les paroissiens et
qu'ils seront un récoofon dans les lut­
tes morales qu'ils auront à soutenir.

Exercice de chant.—Depuis quelques
semaines se font des exercices de chant
grégorien sou$ la direction de M. Fab-
bé P. Bérubé, professeur de chant Plu­
sieurs suivent ces exercices; ils ont
l'ambition bien louable de former un

Feu Mile A lice Alain Albert Desrosiers.
Agathe Pelletier.

Mort de Madame
W . d’Auteuil

C’est avec regret que nous ap­
prenons la mort de Mademoiselle
.-Mice Alain, de Rimouski, tille de
M. Emile Alain, voyageur de com­
merce, et de Dame Marie-Louise
Bélanger, décédée à l'hôpital La­
val de Québec le 9 septembre à

Ottawa, le S septembre 1029.! glana Pineau.

Nous sommes au regret d’an­
noncer la mort, survenue ce matin,
de Madame Ve Winceslas D ’A u - ' l a ge de 1S ans et S jours. La dé­

funte a. succombé à une maladie

I

AU BON THEATRE LIMITEEi

tcuil (Marie Nicole), à la demeu­
re de son fils IM. Georges D’Au- <lui la tenait à.l’hopital depuis trois
teuil, secrétaire-trésorier de la Vil- n,ois- M algré la grandeur de l’é­

preuve qui a frappé cette famille,
ce fut une véritable consolation

SAMEDI — 21 soptcnijbre
Champion le plus intelligent des chiens policiers dans
“Sky Rider"

le de Rimouski. Elle était âgée
de 72 ans. Son fils M. Georges
D ’Auteuil et sa fille Mlle Hermi­
ne lui survivent.

La défunte était la belle-soeur
de M. le juge Pierre D’Auteuil,
de Québec, et la tante de M. le
maire Dr L.-J. Moreault.

Ses funérailles auront lieu à la
cathédrale lundi à Shres 30.

.Nos -sincères condoléances à
M. Georges et à Mlle Hermine
D’Auteuil, ainsi qu’aux autres
membres de la famille en deuil.

monies religieuses.que de la voir la résignation de la
mourante qui s'est éteinte dans Ouverture des classes.—Les classes
d'admirables dispositions, après a- sont ouvertes depuis le 9 septembre et SEPULTURES
voir reçu les secours si puissants tous, isstitutrices et élèves, travailles! —Le 10 sept. Marcel Sirois-
que donnent les derniers sacre- déjà avec ambition. M. le Curé et M. le enfant de Charles Sirois et Hè- SOUMISSIONS DEMANDEES
nietits. Vraiment- l'on voit quelle Vicaire ont visité les classes et n’ont lène Rioux. 5 mois. ha ville de Rimouki recevra, au
estime la chère disparue avait su pas manqué de bénir et d’encourager —Le 10 sept. Fernand T .an- bureau de son architecte. 140,
conquérir jtar le nombre d'ofîran- les “travailleurs’’. Le 14. il y eut une "lois, enfant de René Langlois et St-Jean. Quebec, jusqu à lundi
des de messes, de fleurs, bouquets messe en l’honneur du St-Esprit auquel- Albertine Thibault. 2 mois. midi. 30 sept, courant, des sou- :
spirituels, et de télégrammes de le assistaient les enfants des écoles. ! —Le 11 sept. Delphis Caston- missions cachetées (et endossées j
condoléances qui sont arrivés de Sans doute le St-Esurit les a bénis et guay. fils de Philibert Caston- soumissions ) pour la construe-1
toutes parts. La défunte laisse nous sommes en lieu d’attendre d’eux guav et Marguerite Henlay. 44 ans non d un Hotel de ille et Caser-

—T.e 12 sept. Alice Alain, fille ne de Pompiers dans la ville de
de Emile Alain et M. Lse Bélan- Rimouski.
ger. 18 ans. Chaque soumission devra être

__Le 16 sept. Louise Rivard accompagnée d'un chèque accep-
fille de François Rivard et Marie té en garantie égale à 10% du
Theriault. 81 ans. montant du coût de chacun des

—Le 16 sept. M. Thérèse For- deux édifices, fait à l'ordre de la
tin. enfant de Antoine Fortin et Corporation de la Ville de Ri-
Claudia Lagacé. 5 ans.  ̂ _ mouski. Les plans, devis et dé-
__Le 17 sept. Eugénie Côté, fille tails sont visibles au Bureau de

de Ferdinand Côte et Delvina Des- l’Architecte à Québec, tous les
jardins. 36 ans.

j Léonie Leblanc.

MERCREDI ET JEUDI — Spécial
Maurice Costello,—-W anda Ilaw lcy,
Eltz etc — dans “1 lie Last Alarm

SAMEDI — 2<8 septem bre
Tim Me Coy dans “Sioux Blood”

—  25 et 2G septembre
Théodore Von

nression nerveuse.

GARNITURES J)b Malson
MEUBLES - LITERIE TAPIS - PRELARTS

RIDEAUX ET DRAPERIESCe Studebaker
Commandeur Six

Nous faisons une spécialité tie tout ce qui comprend l’Ameu-
blement, le Confort et l’Ornementation de votre maison

VENEZ VISITER NOS DEPARTEMENTS

COUILLARD, FILS & CIE
Rue St-Germain Ouest

Consultez-nous
RIMOUSKI, Que.

Demandez nos prix
jours, de 9hres a.m. à 5 heures
p.m. I.c propriétaire ne s’enga­
ge pas à accepter la plus haute ni
la plus basse des soumissions.

HELIODORE LABERGE,
Architecte,

140, St-Jcan, Québec.

MARIAGE
—Le 11 sept. Mariage Alphonse

Gobe il et Blandine Deschênes.

plu s grand, p lus beau A  Trois-Pistoles £?V

—Sous le bienveillant patronnage de
M. O. Beaulieu, asst-Curé. a été orga- j
nisé par les Dames de T. Pistoles, un
bazar au profit de l'église.

A cette occasion, il y aura des diver­
tissements variés qui égaieront les jeu­
nes et les vieux-..

Votre vue diminue-t-elle ?i
EM SOUMISSIONS POUR DORMANTS

VOIE
DE VOIES

Des soumissions cachetées, adressées
—Samedi, le 21 septembre, à 3 hres au soussigné et libellées “Soumissions

! p.m.. ouverture du bazar, sur le terrain pour Dormants de Voies” seront re­
çues au bureau de l’Agcnt-gcnéral des
Dormants et du Bois de Construction,

. édifice des Messageries du Canadien-
lés; tentes d’amusements, repas servis National, à Montréal, jusqu’à midi, 30
à toute heure de la journée dans le septembre, 1929, pour des dormants de
soubassement de l’église. En outre, H chemins de fer devant être de bois de
y aura un jeu “Bingo” avec prix ma- hêtre, d érable duj-e, de chêne, de châ­

taignier, de merisier, de pruche, de pin
“Princess," et "Jackpine,” tamarac ou
de cèdre, et coupés entre le 1er sep­
tembre 1929 et le 1er mai 1930. Ces
dormants devront être livrés entre le
1er janvier 1930 et le 1er septembre
1930, F.A.B. aux wagons des Chemins
de Fer Canadicn-Nationai, conformé­
ment aux spécifications S3W -12 révi­
sée. le 15 juillet 1926. Les formules de
soumissions peuvent être obtenues aux
bureaux des agents de Dormants à
Moncton, ainsi que de l’Agent-général
des Dormants et du bois de Construc­
tion, à Montréal. Les soumissions ne se­
ront pas iq-ises en considération si elles
ne sont pas faites sur les formules
fournies par la Compagnie de Che­
min de Fer.

H

réduit a « • f t / ' r—i m Pourquoi laisser s’accentuer
est si facile d’y remédier par des

Cette précaution prise maintenant
l’âge oit les négligences du passé se changeront

cette faiblesse de
verres bien ajustés.

vous exemptera des blâmes
en regret.

vos yeux quand ilPROGRAMME:
t

J b - :4 -  - gr  r I à
m> i

$1595 de l’église, à proximité de la route na­
tionale. Divers comptoirs seront instal-

I
J A. GENDREAUS m --

Résidence à St-Fabicn.
des Optométristes et

Province de Québec.
Le meilleur Optométriste-Opticien

le 1er lundi de chaque ntuis à l’Hôtel

g
Membre dé l’Association}4-portes Sedan, il­

lustré.
Opticiens de la

)./
m ,< \£

gnifiqtics, à l’intérieur, si la tempéra­
ture est favorable.

—Lundi - 23 sept. 9 h. soir: Vues
animées "gratis” (belles représenta­
tions).

—Mardi, 24 sept., p.m., Séance de ma-

«
connu.

: "" IVf:i Bureau à MONT-JOLI,
Lavoie rue de la Station.

sa:-
i l8F.à.b. Walkcrvillc, taxes

gouv’t extra. Ii l Bureau à MA I ANE, tous les premiers
M. Ls. de G. Rioux, agent de la “Metropolitan Life".

Bureau à AMQUI, Hôtel Langis, le 2iémc lundi de chaque
Prix raisonnables

mardis de cliaque mois chezm . a.
m i

ï mois.
A m W  gie. Satisfaction garantie.

—Mercredi, 25 - 8 h. p. m. Séance
dramatique et musicale par les Jeunes

! filles.
| Les membres de l'organisation invi­
tent cordialement, toutes les personnes
des paroisses environnantes, du comté
et d ’ailleurs, qui voudront bien pren­
dre part à notre oeuvre paroissiale et
souhaitent la bienvenue â tous.

—Mlle Jeannette Bilodeau est en pro­
menade à Montréal pour quelques mots.

—M. X. T-ccourticr est gravement,
malade, mais on espère sa guérison.

Consultation gratuite.
Bureau à T R O lS -P lSTOLES : Hôtel Labric,

chaque mois.
le 2ièmc mercredi deCe nouveau Studebaker, Commandeur Six. 4-portes Sedan

est maintenant réduit à $1595. En sauvant $200.00 vous
pouvez maintenant posséder un Commandeur plus grand,
pis beau que celui qui prouva son habilité et son endurance
de Champion.en courant 25,000 milles en moins de 23,000
minutes.

Achetez en  coopération
c ’e s t  a c h e te r  économ iquem ent

avez intérêt à vous renseignerAyant en mains notre réserve néces­
saire de dormants, Ig nombre qu'il nous
faudra acquérir cette année sera con­
sidérablement moins que les deux der­
nières années.

La plus liasse ou aucune des soumis­
sions ne sera nécessairement acceptée.

C. P. MacLAREN.
Ageft-Généva! des Dormants et du

B iis Vie Construction.
MONTREAL. P. Qué.

Des ressorts montés sur billes et amortisseurs hydrauliques
ajoutent à votre confort dans ce Commandeur, en plus de
sièges d’arrière plus spacieux et sièges d’avant ajustables.
Le pare-brise est en verre incassable-
Jamais dans toutes les 77 années d’existence de Studebaker
les automobilistes ont pu avoir à leur choix un tel magmgi-
que auto à pareil prix modique. Voyez le, conduisez le et
prenez une décision dès aujourd’hui.

Vous
pour :

sur nos prix

BROGUE A RENARDIERES

PEINTURES PREPAREES
TOLE GALVANISEE, UNIE ET ONTULEE

LES REMEDES l'.VGUET
LES TABLETTES NEVRAL-
GOL FAGïJET.

Le remède le pins officacc et
le plus actif contre les Rhum;.-''-*
mes, les Névrr.lgies, Douleu uans
les membres. Grippe, M.;-,' ;t- dents,

ma.ix de f. te. ii est pas de
maladies fiévreuses, de douleurs
ncvralüiq
resi~‘»nr

Demandez nos listes <lc prix, catalogues illustrés
et cartes de couleurs. Chaque cultivateur devrait
avoir une copie : c’est un excellent moyen de se tenir
au courant des prix du marché.

Le .1 s;,v 1929,
No. 25-25

enSix, 4-porles Sedan, à
précédent, si

Le Stdcbakcr nouveau Dictateur
$1395.00, et encore meilleur que le Dictateur
populaire à $165500. •
f.à.b. Walkerville, taxes gouvernementales extra.

Le ministère des Travatix pttblirs re­
cevra jusqu'à midi, le jeudi 3 octobre
1929, des soumissions pour la construc­
tion d’un brise-lames à Petit-Cap, com­
té. de Gaspé. P.Q., lesquelles soumi
sions devront être cachetées, adressées
au soussigné, et porter sur leur enve-

S86M 5»*J86n , ,tiB£

y ' eu rhumatismales qui
st l’action rapide et bien-

| d isante des “TABLETTES NE- Coopérative Fédérée de Québec
Montréal.

j VRALGOL FAiGUET”. Prix
25 cts seulement dans les bonnes

> Pharmacies.

; ’ 1

Albert MICHAUD, agent, Rimouski 130 StnPaul Est


